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| Québécois à la fois batailleurs et
pacifiques, ‘‘ratoureux’’ et honnêtes HOMMAGE
mais toujours profondément atta-

une histoire de chés àleurs droits et devoirs.

Les textes qui suivent ne sont AUX
nos municipalités qu’une ébauchedes études et recher-

‘ches à poursuivre. Entre l’étude des z Ze
Pour soulignerde fagon différente événements légaux de 1845 et 1855 et QUEBECOIS

la Fête nationale des Québécois, le des extraits savoureux des minutes
24 juin, LE RICHELIEU agricole de Saint-Valentin, il y a toute la pla- |

présente aujourd’hui un cahier. “° TRE devraient Pelleer des "Réal :
spécial qui porte sur quelques-unes Eo: tes liées. TS es a B En B
des municipalités du Haut-Riche- ortin a publees Sur Samt-Luc. A AloANIAEN; Notre plaisir a vivre ici passe == EE=E=EESESE=Tlieu. Comme la plupart de nos ; . t ill |
municipalités existent depuis 1855, il nécessatrement pHH évol mel des agrico es’agit donc, cette année du cent CSOmnaissance de l’évolution des
vingt-cinquième anniversaire de Structures locales du gouvernement —

l’érection de ces institutions et des SvinomontySurvenusdons Hommage
municipales. C’est un anniversaire che “che P vous iront wil est à tous
qu'il convient de souligner. chercheur ; À les Québécoisps ; passionnant de lire les minutes des ePar tradition, nous avons toujours . CL à l’occasion; : ; s conseils municipaux occdonné beaucoup plus d’importance à _ Il nous reste bien sûr. à poursui- de la
l’histoire des paroisses plutôt qu’à n h h 17; po + Saint-Jean
celle des municipalités. Nos vre nos recherches Mais en espéran
monographies étaient cléricales: et que d autres chercheursse joindront -

à ce point que nous sommesportés à a nous.
croire que notre histoire s’est faite Jean-Yves THÉBERGE
dans et autour du presbytère. Quand Société d’histoire
on fouille le moindrement notre pas- du Haut-Richelieu
sé, on découvre rapidement que la re .
vérité est autre. L’histoire de nos  P.S. Ont rédigé ce cahier spécial * Légion Royale Canadienne
municipalités regorgent de faits, Mlle Annie Mercier, MM. Lionel finale Richelieu no79
d’événements et de prises de posi- Fortin, Pierre B. Cadieux, Réal 64 rue Richelieu, Saint-Jean

tion qui nous montrent des Fortin et Jean-Yves Théberge. - Tél.: 346-3632      
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[ LaFête nationale
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dans le Haut—Richelieu
- =

g
les 23 et 24 juin MUNICIPALITÉ: L'ACADIE i

23 juin 1980: ë

MUNICIPALITÉ: SAINT-LUC 17h00 Accueil de 25 délégués européens
23 juin 1980: à l’église 8

MUNICIPALITÉ: IBERVILLE N.B.: toutes les activités se dérouleront 20h30 danse folklorique cour de l'école

23 juin 1980: à l'école Providence. 21h00 danse populaire courde l'école
A ; - 23h30 feu de la Saint-J l'écol S

10h00 théâtre de marionnettes cercle St-Charles 14h00 théâtrê professionnel Le Caroussel ; ' ean cour de l'école 3
12h00 pique-nique cercle St-Charles 15h00 dévoilement de la fête _ 24 juin 1980: E
14h00 paradeet jeux parc Goyette 29 remise des prix pour le concours maison fleurie 11h00 messetraditionnelle église
17h00 danse populaire cercle St-Charles hO0 soirée québécoise 14h00 parade village S
21h00 film cercle St-Charles 24 juin 1980: 19h00 café-théâtre centre Ë
22h30 musique folklorique | cercle St-Charles 13h09 partie de balle molle communautaire 8

24juin 1980: 15h30 défilé de la Saint-Jean re suetradition A sa Ce on
a ptifi si i itionnelle salle de

) !i messe de la Saint-Jean | parc Goyete 22h00 feu d'artifice et feu de joie 22h00 café.théâtre centre

pique-nique communautaire parc Goyette . communautaire
14h00 tournoi etjeux parc Goyette MUNICIPALITÉ: SAINT-BLAISE | 23h00 feu de la Saint-Jean :

17h00 danse de la Saint-Jean parc Mercier 23 juin 1980:

23h00 feu de la Saint-Jean parc Goyette 17h00 pique-nique communautaire chez Donald MUNICIPALITÉ: SAINTE-ANNE DE SAVREVOIS
18h30 théâtre de Grand Pré chez Donald : - 3

MUNICIPALITÉ: SAINTE-ANGÈLE DE MONNOIR 20h30 danse populaire chez Donald 23 juin 1980: 3

23 juin 1980: 24 juin 1980: : | 19h30 salut au drapeau école Sainte-Anne

re défilé de fii village de loisirs 7100 pique-nique communautaire chez Donald 20h30 disco mobile école Sainte-Anne
concours de décoration terrain de loisirs 19h00 théâtre Toudatou chez Donald 22h00 feu de joie terrain 0.T.J.

24 juin 1980: 20h30 danse populaire et chez Donald 24 juin 1980: 4

13h00 tournoi de balle molle terrain des loisirs feu de la Saint-Jean 10h00 fabrication de cerf-volant école Sainte-Anne | ; |
18h00 souper champêtre éc. Jeanne-Mance N.B.: chez Donald est situé sur la 9e avenue. 12h00 pique-nique communautaire école Sainte-Anne 8

20h00 soirée dansante terrain des loisirs 19h00 jeux divers terrain 0.T.J. ig
22h00 feu de la Saint-Jean terrain des loisirs MUNICIPALITÉ: HENRYVILLE 20h30 disco mobile terrain 0.T.J. BR

23 juin 1980: 22h00 feu de la Saint-Jean terrain 0.T.J.
MUNICIPALITÉ: SAINT-ALEXANDRE 12h00 ° s À

cui . exposition socio-culturelle abot d'or 18
23 juin 1980: 19h00 salut au drapeau centre récréatif 1 {
20h00 spectacle terrain des loisirs 20h00 danse en plein air cour desloisirs î

22h00 danse populaire terrain des loisirs 22h00 feu de la Saint-Jean cour des loisirs 3

22h00 partie de cartes club de l'âge d'or ni .
24h00 feux d'artifices terrain desloisirs 24 juin 1980:
00h30 feu de joie terrain des loisirs 9h00 messe de la Saint-Jean parvis de l'église

; 10h00 film pour enfants salle municipale.
camping 13h00 compétitions et jeux école Sacré-Coeur
24 juin 1980: théâtre de marionnettes école

10h00 brunch terrain des loisirs 5h00 Oncle Pi parie-lmmaculée
12h00 messe animée terrain des loisirs 15 Oncle Pierre Marie | i
13h30 parade rues du village arle-Immaculee
14h30 jeux de société terrain des loisirs 19h00 souper communautaire centre récréatif
15h30 tombola terrain des loisirs 21h30 soirée folklorique centre récréatif

17h00 souper aux moutons braisés terrain des loisirs feu'de la Saint-Jean centre récréatif

19h00 danse dè clôture terrain des loisirs
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| MUNICIPALITÉ: SAINT-JEAN

24 juin 1980:

11h00 Pique-nique communautaire C’est la fête au pays... |
Parc municipal yr

11h00 messe abc église St-Edmond ] t v/

12h00 pique-nique - parc St-Edmond ou ££

13h00 Croisiére sur le Richelieu le monde {4 ;

19h00 Souper communautaire

| Chalet des Raquetteurs i

19h00 danse populaire “ parc St-Edmond es
21h00 feu de joie parc St-Edmond ©

-.…. | ealniinic CL PR / |

d
s

O
R
Y
)

  
      

     

 

» 
erage et



e
n

I
S

r
E
a
W
n
m
a

N

“Trois anniversaires en 1980
 

par Me Lionel FORTIN, notaire
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Peu après les événements de 1837-1838, Lord Durham dans
© son célèbre rapport recommandaitl'introduction d’autorités
= municipales qu’il jugeait essentielles à l’avance et au
Shbien-être de la population. Lord Sydenham. successeur de
- Durham, s’entendait très bien avec ce dernier sur le sujet et
(] faisait passer au Conseil Spécial le 29 décembre 1840, la
5 première loi qui dotait le Bas-Canada (Québec) d'institutions
&@ municipales.

R
I
C
H

Cette première loi municipale comprenait, de fait, deux
ç) Ordonnances:
À

Z‘Ordonnance pour pourvoir à et régler l’élection et la
"a nomination de certains officiers, dansles différentes parois-
"x ses et Townships de cette Province, et pour faire d’autres
S dispositions concernantles intérêts locaux des Habitants de
ces divisions de la Province” (4 Victoria, chapitre 3).

c
& ‘Ordonnance qui pourvoit au meilleur Gouvernement de
iz, cette Province, en établissant des autorités locales et
«municipales en icelle”. (4 Victoria, chapitre 4).

r
L

Æ Suivant ces deux ordonnances, vingt-deux districts
«Municipaux étaient créés par proclamation le 15 avril 1841.
©C'est ainsi qu'apparut le District municipal de Saint-Jean
regroupant vingt-deux localités qui élisaient chacune un ou
deux conseillers pour siéger au Conseil dedistrict.

h

Conseillers

Ces vingt-deux localités furent représentées par les con-
seillers ci-dessous mentionnés qui furent élus en 1841:

1. Saint-Antoine de Longueuil (2 conseillers): Victor
Chénier et Toussaint Daigneau. :

2. Saint-Bruno (1 conseiller) - François Pierre Bruneau.
3. Chambly (2 conseillers): Noël Lareau et Amable

Demers.
4. Laprairie (2 conseillers): Jeän-Bte-Éric Dupré et John

Dunn.

 

Plan du Bistrict Municipal

de St-Jean (1840 -1845).

   
 

Saint-Philippe (2 conseillers): Léonard Boneau et
Eusèbe Hébert.
Saint-Constant (2 conseillers): Jean-Bte Ste-Marie et
François Barbeau.
Caughnawaga (1 conseiller) : personne nefut élu.
Saint-Luc (1 conseiller): Benjamin Holmes.
L'Acadie (2conseillers): François Bourassa, père et
Louis-Marc Decoigne, notaire.

10. Saint-Jean l’Evangéliste (1 conseiller): Gabriel Mar-
chand.

11. Napierville (2 conseillers): Joseph Grégoire, père et
Jean-Baptiste Dozois. ;

12. Saint-Rémi(1 conseiller) : Louis-Albert Lefebvre.
13. Saint-Édouard (2 conseillers): Joseph Gaspard

Laviolette et Joseph Brisset, notaire.
14. Saint-Jacques-le-Mineur (1 conseiller): Joseph Beaudin.
15. Saint-Valentin (2 conseillers): Joseph Bissonnette et

Raphaël Moquin.
16. Lacolle (2 conseillers): Merritt Hotchkiss et John Mac

Callum.
17. Saint-Thomas de Foucault (1 conseiller): George Row.
18. Henryville (1 conseiller) : Dr Uriah Lafin.
19. Saint-Athanase (2 conseillers): Robert Jones et Joseph

, Charland. .
20. Saint-Grégoire-le-Grand (1 conseiller): Jean-Baptiste

Benjamin. :
21. Marieville (2 conseillers): Dr Pierre A.H. Davignon et

François-Henri Gatien.
22. Saint-Mathias (1 conseiller) : François Bessette.
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Beaucoup d’opposition

Le Conseil du District municipal de Saint-Jean était
présidé par un Préfet en la personne de William Mc Ginnis,
de Saint-Athanase d’Iberville, nommé à cette charge par le
gouvernement le 12 juin 1841. Le greffier était le notaire
Pierre Gamelin, de Saint-Jean.

C’est au village de Saint-Jean que se tenait les assemblées
du Conseil de district. La première assemblée dura cinq
jours, soit du 7 au 11 septembre 1841. Par la suite, le Conseil
se réunit à treize reprises pour une période dequatre ou cing
jours à chaquefois. La dernière assemblée eutlieu du 3 au 7
décembre 1844. -

Ce système de municipalité de district reçut, cependant
beaucoup d'opposition de la part de la population qui se
refusait à payer des taxes. De plus, à cause des disparités
locales, le bon fonctionnement du Conseil de district fut
entravé à toutes fins pratiques.

135e anniversaire

L'impopularité de la loi municipale de 1840 entraîna son
abrogation et son remplacement par la Loi 8 Victoria,
chapitre 40, en vigueur le ler juillet 1845. Cette loi intitulée
‘Acte pour abroger certaines ordonnances et_pour faire de
meilleures dispositions pour .l’établissement d'’autorités
locales et municipales dans le Bas-Canada”, créait des
municipalités de paroisse dirigées par un conseil de sept
personnes. Des élections se déroulèrent dans chaquelocalité
du Haut-Richelieu en juillet 1845 pour le choix d’un maire et
de six conseillers.

Maires en 1845

Grâce à de patientes recherches, nous connaissons les
nomsde tous les maires élus dans notre région en 1845:

Saint-Jean l’Évangéliste: Pierre-Paul Démaray, notaire.
Saint-Luc: Benjamin Holmes. ;
Sainte-Marguerite de Blairfindie (L'Acadie): François
Bourassa, père. ’
Saint-Valentin: Joseph Bissonnette.
Saint-Bernard de Lacolle: Freeman Nye.
Saint-Cyprien de Napierville: Loop Odell.
Saint-Jacques-le-Mineur: Joseph Beaudin.
Saint-Athanase: Joseph Charland.
Saint-Grégoire-le-Grand: Henri Scott Colman.
Saint-Georges d’Henryville: Joseph Gariépy.
Sainte-Marie de Monnoir (Marieville) et Sainte-Brigide
(paroisses unies) : Joseph Trefflé Franchère.

Abolition

Les municipalités deparoisse étaient en opération depuis
deux ans seulement quand le gouvernement décida de les
abolir par la loi 10-J1 Victoria, chapitre 7, en vigueur le 1er
septembre 1847, et de leur subsituer des municipalités de
comté. Cette loi intitulée “Acte pour faire de meilleures
dispositions pour l'établissement d’autorités locales dans le
Bas-Canada”’ prévoyait que chaque conseil de comté serait

.composé de deux conseillers nommés dans chaque paroisse
du comté et qu’un maire serait choisi parmi eux. La plupart
des paroisses du Haut-Richelieu se retrouvèrent alors
regroupées dans les conseils municipaux des comtés de
Chambly, Huntingdon et Rouville. Ce système municipaltel
quel, devait subsister pendant sept ans, soit jusqu’en 1855. .

Notre régime municipal de 1840 à 1855
125e anniversaire

La population québécoise qui avait bénéficiée des avanta-
ges des municipalités de paroisse, de 1845 à 1847, ne tarda pas
à demander au gouvernementla restauration de ces institu-
tions locales qui répondaient beaucoup mieux à ses besoins.
Des pressions furent exercées et le 1er juillet 1855 la loi 18
Victoria, chapitre 100, entrait en vigueur. Intitulée ‘Acte des
municipalités et des chemins du Bas-Canada”, cette loi
constitua une étape majeure dans notre histoire municipale.
Tout en revenant au système des municipalités de paroisse,
le gouvernement assura également la continuité des
municipalités decomté. Depuis cette date, ce sont les mêmes
structures qui régissent notre politique locale ou régionale.

Municipalités de comté

C’est ainsi qu’en 1855 le Haut-Richelieu vit apparaître les
municipalités suivantes:

1) Les municipalités de comté:

Municipalité du comté de Saint-Jean.
Municipalité du comté d’Iberville.
Municipalité du comté de Napierville.
Municipalité du comté de Rouville.
Municipalité du comté de Laprairie. -
Municipalité du comté de Missisquoi.

Municipalités locales

2) Municipalités locales du comté de Saint-Jean:

Municipalité de la paroisse de Saint-Jean l’Évangéliste
(fusionnée en 1970 avecla Cité de Saint-Jean).
Municipalité de la paroisse de Saint-Luc (devenue Ville en
1963).
Municipalité de la paroisse de Sainte-Marguerite de Blair-
findie (L’Acadie). Le
Municipalité de la paroisse de Saint-Valentin.
Municipalité de la paroisse de Saint-Bernard de Lacolle.

3) Municipalités locales du comté d’Iberville:

Municipalité de la paroisse de Saint-Athanase.
Municipalité de la paroisse Saint-Grégoire-le-Grand.
Municipalité de la paroisse de Saint-Alexandre.
Municipalité de la paroisse de Saint-Georges d’Henryville.
Municipalité de la paroisse de Sainte-Brigide.

4) Municipalité locale du comté de Napierville:

Municipalité de la paroisse de Saint-Cyprien.

5) Municipalité locale du comté de Rouville:

Municipalité de la paroisse de Sainte-Marie de Monnoir
(Marieville). .

6) Municipalité locale du comté de Laprairie:

Municipalité de la paroisse de Saint-Jacques-le-Mineur.

7) Municipalité locale du comté de Missisquoi:

Municipalité de la paroisse de Saint-Thomas de Foucault
(Noyan).

Toutes ces municipalités de notre région atteindront leur
cent vingt-cinq années d’existence le ler juillet 1980. Ne
conviendrait-il pas, dans ces localités, de souligner l’événe-
mentd’une façon spéciale?

 

Hommage

à tous les

Québécois

(St-Jean) Sue
Tél.: 346-5474 - 346-3001

122 rue Jacques-Cartier nord,

Saint-Jean
emboutellleurs autorisés:

PEPSI-COLA - SEVEN-UP
i NESBITT'S - SNOW WHITE

PRODUITS CANADA DRY  
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De 1855 à 1980

Les 24 maires

de Lacolle
de Saint-Bernard

Cette municipalité fêtera ses cent vingt-cinq
ans d’existence le 1er juillet 1980. Voici la liste
des maires:

1.- Merritt Hotchkiss

2.- Sixte Coupal

3.- Ralph Moore

4.- Hugh Mac Callum
- Sixte Coupal-2efois

5.- Robert Barry

6.- Magloire Fortin

7.- William Harty

8.- William-Henry Van Vliet

9.- John F. VanVliet
- William Harty -2e fois

10.- George Manning Van Vliet

11.- Laurent Surprenant

12.- David Lareau

13.- James W. Stuart

14.- Louis Alphonse Corbiére
-James W. Stuart

15.- Julien Giroux

16.- Louis-Napoléon Rémillard

17.- Zéphir Dupuis

18.- Sylva Guay

19.- Alfred Poirier

20.- Edéas Gamache

21.- Joseph Dupuis
- Edéas Gamache -2e fois

22.- Alfred Cookman

23.- Doria Tremblay

24.- René Dupuis

(1855-1857)

(1857-1858)

(1858-1859)

(1859-1860)
- (1860-1864)

(1864)

(1864-1868)

(1868-1870)

(1870-1881)

(1881-1886)
(1886-1888)

(1888-1890)

(1890)

(1890-1898)

(1898-1901)

(1901-1902)
(1902-1906)

(1906)

(1906-1914) -

(1914-1929)

(1929-1933)

(1933-1939)

(1939-1953)

(1953-1955)
(1955-1957)

(1957-1961)

(1961-1965)

(1965-....)

Lionel FORTIN

Hommage

a tous

[es
Québécois

St-Jean PIZZERIA
10 rue Jacques-Cartier sud,

Saint-Jean
40 rue Moreau, Saint-Luc 

Hommage a tous
les Québécois

  
GARAGE

aitDESLAURIERS
280, 2e AVENUE.

347-motteIBERVILLE 

 

 

 

Hommage

. àâtous les

Québécois

pour la Saint-Jean Baptiste

PEINTURE - DÉBOSSELAGE

JEAN LACHANCE
449 rue Jacques-Cartier sud,

Saint-Jean, 347-4284

 

= LaMétropolitaine
Où l’avenir, c'est tout de suite

La

Métropolitaine
Où l’avenir
c’est tout de suite
 

CHRISTIAN OUELLETTE
DIRECTEUR DES

VENTES
348-0600 - 348-6611  

 
GÉRARD CADIEUX

REPRÉSENTANT
Farnham

293-4126

AURÈLE DESJARDINS

. ‘Bur.: 348-6611

Rés. Été 291-3230

SERGE MARLEAU
467-1796

MacMASTERVILLE

 

CLÉMENT CARON
REP.: C.L.U.

GUY CHEVALIER
REPRÉSENTANT
348-6611-- bur.
348-7704 - rés.

Hommage

aux Québécois
à l’occasion de

la Saint-Jean

347-2050
348-6811

Baptiste

JEAN-PAUL HARBEC
REP.: 348-0000

348-6611 - 347-0116 
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:Le village
par Jean-Yves THEBERGE

\

Dominique Brosseau raconte dans SAINT-
EGEORGES D’HENRYVILLE ET LA
s SEIGNEURIE DE NOYAN (1913) commentest

s’est développée la
n’est pas

municipalité
nécessaire de

reprendreici les faits qui ont entouré la création
= de la municipalité en 1855. Le conseil était
= composé de la fagon suivante: M. Edouard-René
À Demers, maire, MM.Luc Fortin, Robert Wright,
Z Joseph Brault, James Fairfield, François
o Létourneau et Julien Lamoureux, conseillers. M.
2 A.L. Demers fut le premier secrétaire de cette
= municipalité.
=

= Je veux plutôt relever ici
&u brièvement l’événement qui
Sa provoqué la création de
+deux municipalités, soit
-Écelle de la paroisse et celle
$ du village, survenue en 1927.
De 1855 à 1927, une seule
municipalité englobait tout
le territoire d’Henryville.

Éclairage des rues

Le tout débute à la réunion
spéciale du 12 mars 1927 où il
est votée une résolution ‘‘à
l'effet de prendre les moyens
les plus pratiques pour voir à
avoir l’Énergie Électrique
(sic) dans notre Municipali-
té’. À cette réunion, M. A.
Darche, représentant de la
Southern Canada Power,
explique que pour l'éclaira-
ge des rues du village ilen
coûtera 360.00$ par année et
cela pour les dix prochaines
années.

Comme il n’est question
que des rues du village, on
comprendra que les gens de
la campagne voit ce progrès
d’un oeil douteux, surtout
que ce montant leur paraît
bien élevé. Pour ne pas brus-
quer les choses, la question
est reportée à la réunion du
21 mars.
À cette réunion, comme la

foule est nombreuse et le
local trop petit (il s'agit du
local au 133 Saint-Georges),
l'assemblée se déplace dans
la salle du collège. M. Dar-
che explique encore une fois
les avantages et les condi-
tions de l’éclairage des rues
du village. Le règlement 175
est alors adopté. Le maire
M. Alfred Lemieux et le
secrétaire-trésorier, M.
Arcade Coupal, sont
autorisés a signer le contrat
avec la Southern Canada
Power.

‘District éclairé”

Mais lors de cette réunion,
le conseil recevait copie
d’une requête signée par 49
propriétaires qui deman-
dait: ‘que la somme pour
faire face à la dite dépense
soit répartie sur les proprié-
taires du district de la
municipalité”. Voilà pour-
quoi on lit dans la résolution
du 21 mars que le Conseil est
autorisé à “‘collecter du
district éclairé” la somme
nécessaire pour l’éclairage
des rues.
A noter que le courant

électrique devait servir
“aux fins d’éclairage, , de
chauffage, d'énergie
motrice et autres”. De plus,
la compagnie s’engageait à
“construire une ligne élec-
trique et d'alimenter trente
(30) lampesde rue’.

Incorporation

Le sujet ne reviendra qu’à
la réunion du 4 août 1927
alors que dans les. minutes
du conseil municipal il est
fait mention d’une lettre du
sous-ministre des Affaires
municipales, M. Oscar
Morin, ‘concernant l’in-
corporation du Village”.
MM. Alfred Lemieux,
Médard Lamoureux et
Adélard Samson sont alors
“nommeés pour se renseigner
sur le sujet de l’incorpora-
tion du village afin de rendre
justice aux deux parties”.
À sa réunion du 18 août, le

conseil municipal adopte la
 

René Lévesque

“On n'est pas un petit
peuple. On est peut-être
quelque chose comme -
un grand peuple”

 

     

1) du Québec

“Que cette
semaine en

soit une

de réjouissances

à l'occasion

de notre

fête nationale”

Jérôme Proulx

- député

député

Assemblée

nationale .

   

résolution suivante: “que Ia
Municipalité de la paroisse
de Saint-Georges d’Henry-
ville ne porte aucune objec-
tion à l’incorporation du
village de Henryville à la

condition que l'immeuble
servant à tenir les séances
du Conseil demeure la
propriété de la Municipalité
de la paroisse de Saint-Geor-
ges de Henryville”. Et

“dela rivière du sud””
depuis ce temps, le Conseil
municipal siège toujours au
133, rue Saint-Georges, là où
on rencontre M. Roger
Clouatre le secrétaire ac-
tuel.

 
 

A l'occasion des
fétes de la Saint-Jean

Votre magasin
d’escomptes
Fantastic

offre

ses meilleurs voeux

_ atoute
la population
québécoise

  EDESSUTP:
246,rue Richelieu,Saint-Jean

Tél: 347.8944
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Un groupe d’élèves d’Henryville se baigne
dans le canal en face de la maison des
Frères Maristes, Iberville, vers 1940,

..etCharbonneau démissionne
Afin de faciliter les choses,

on demande que le secré-
taire fasse ‘‘la collection de
tous les arrérages de taxes
municipales par tous les
moyens possibles’ afin d’en
arriver à un meilleur règle-
ment entre les deux
municipalités. On ajoute
même que ‘‘tous les intéres-
sés comprendront la stricte
nécessité de régler leur taxe
afin de rendre plus facile
le réglement entre les deux

   

     

       

    
  

   

Hommage
atousles

Québécois  

     

ECOLE DE CONDUITE

228 A, rue Richelieu, Saint-Jean
460 boul. du Séminaire, Saint-Jean

347-0377

Municipalités”.

Les choses vont bon train
et la scission se fait, du
moins en apparence, dans
l'harmonie. Le 17 octobre, le
conseiller Romuald Char-
bonneau donne sa démission
du Conseil ‘‘vu les change-
ments en cours dans la
municipalité”. De fait, M.
Charbonneau se fera élire
conseiller de la nouvelle
municipalité.

G. Leclerc

359, 9e avenue,

Election =

C’est le 3 novembre 1927
quese tient la réunion d’élec-
tion pour la municipalité du
village. On lit dans les
minutes “A dix heures de
l’avant-midi à la salle
publique du village de
Henryville a lieu une assem-
blée des Electeurs (sic)
municipaux de la
Municipalité du village de
Henryville dans le comté
d’Iberville pour procéder à
la formation d’un conseil.
municipal c’est-à-dire
procéder à I'élection d’un
maire et de six conseillers
municipaux du village de
Henryville”. Sont élus M. Y.
Phénix (médecin) maire, et
les conseillers Romuald
Charbonneau, Joseph-S.
Leclair, Alcide Bonneville,
Premias Grégoire, père, J.-
A. Dupuis, et J.-Alphonse
Tougas. M. Arcade Coupal
sera le premier secrétaire de
cette municipalité.

Première réunion

Deux jours plus tard, soit
le 5 novembre 1927, le conseil
municipal du village de
Henryville tenait sa
première réunion. Et depuis,
à deux portes, rue Saint-
Georges, on peut rencontrer
le conseil municipal des
deux municipalités. C’est
peut-être une aberration sur
le plan géographique et
administratif mais, il y a
cinquante ans, deux conseils
municipaux valaient mieux
qu’une chicaneinutile.

Iberville
346-4486

LIVRAISON GRATUITE

 

Hommage aux Canadiens

Français à l'occasion

de la Saint-Jean

Baptiste

LES ACIERS H&H RIC.
- 1 000 Boul. d’Iberville

Iberville
 

 

HEURES D'OUVERTURE
Lundi au vendredi: 8 h à 18 h
Samedi: 8h à 12h LÉ   

-

347-0351 
 

 

 

‘Que cette fête de la Saint-Jean

en soit une d'unité pour tous [es

Canadiens francals 1°

“PaulAndré Massé

député de Saint-Jean  
 

 

  

À TOUS LES QUÉBÉCOIS
HEUREUSE FETE DE LA :

SAINT-JEAN

e le meilleur poulet des deux côtés

de la rivière |

« BUFFETS FROID OL CHAUD
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C'était hier

Au coin des rues Saint-Georges et Saint-Thomas, à
Henryville, il y a cinquante ans et plus. Cette photo est
tirée du volume du Frère Brosseau ‘‘Saint-Georges

  

d'Henryville et La Seigneurie de Noyan”, une mine de
renseignements historiques sur cette municipalité.—  

. Hommage

à tous les

à l'occasion des jétes de la Saint-Jean

LIYMBURNER€FILS
347-3242

LES ENTREPRISES SYSTÈMEDELIVRAISON
ROBERT BRASSARD

|

184 Boul, Saint-Joseph
348-5444 OU 348-0777 .

Saint-Jean

 

 

Célébrezla

semaine du patrimoine

à votre restaurant

 

NIC & PIC INC.
136 rue Larocque

Saint-Jean
Tél.: 347-8116   
 
 

Hommage
aux
Canadiens

RESTAURANT Français

“YITO”°
LE SPÉCIALISTE DU SOUS-MARIN
PIZZA
SMOKE-MEAT

LIVRAISON GRATUITE

141, CHAMPLAIN, SAINT-JEAN,
347-0482
 

 

Hommage
a tous les

Québécois
pour la

Saint-Jean
Baptiste

@Lord RadioService)  

Hommage

Québécois
à tous les

OUVERT
24 HEURES PAR JOUR

7 JOURS
PAR SEMAINE

Hommage

à tous les

Québécois

 

à l’occasion

des fêtes de la Saint-Jean 
 

DUNKIN'
DONUTS

501 Boul.
du Séminaire,

  

 

  Saint-Jean
 

 

 

 

HOMMAGE

AUX
QUEBECOIS

| La Compagnie chimique

112 rue Saint-Louis, Clough Limitée
Saint-Jean 178 rue Saint-Pierre, Saint-Jean,

348-7344 346-6848  

3 Ed

Hommage
.. âàtous les

Canadiens Français
CLOVIS OLIGNY, PRÉSIDENT 

 
   

LESASPÉCIALISTESADERLA odOne

22 JACQUES-CARTIER SUD SAINT-JEAN
347-9333
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- Joyeuse
Saint-Jean

 

COMPAGNIE D'ASSURANCE

525 Boul. du Séminaire,   
: Tél.: 348-6872 658-2201

 

Marcel Fortier, C.L.U.
directeur d'agence

 

François Docquier
représentant

348-2000-   
Michel Sénésac

représentant

347.5919

 
AETERNA-VIE

Saint-Jean-sur-Richelieu, P.Q.

    
   

 

 

Hommage

aux

Québécois

les plus aimables
de larégion!”

N.Fournier :
Le

190 RICHELIEU, SAINT-JEAN
GALERIES RICHELIEU

990 DU SEMINAIRE, SAINT-JEAN

343-7733

: Hommage aux Québécois

à l’occasion des têtes

de la Saint-Jean Baptiste

     

   

  
Linda Vallières Céline Girard J.-Pierre Coulombe

secrétaire secrétaire directeur-adjoint

 

~

A v

 

Gaston Beaudoin
représentant représentant représentant
348-4359 © } 651-4633 ‘ 348-8503

 

4,

f

Yo.

k puits Re + BA A .

Jacques Lussier Pierre Fortier Serge Tremblay
représentant ; représentant teprésentant ; 2°
348-2942 347-0571 774-9334 «
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‘De 1921 4 1980

Les 11 maires
idu village
ide Lacolle
à Cette municipalité a été détachée de la
municipalité de la paroisse Notre-Dame du

i Mont-Carmel de Lacolle et a été érigée civile-
} ment le 11 décembre 1920.

] Les maires:

| 1.- Wilbrod Landry (1921-1937)

2- Euclide Boudreau j (1937-1939)

3.- Achille Blain ; (1939)

| 4.- Charles Edouard Dauphin (1939-1940)

5.-Jean-Baptiste Bouchard (1940-1947)

6.- Dr Gérard Dussault (1947-1949)

7.- J. Oscar Lenoir - - (1949-1955)

8.- Albert Morin (1955-1966)

9.- Norman Gamache : (1966-1970)

10.- Nelson Fournier (1970-1976)

11.- Léodore Ryan (1976-....)
x

 

     

 

      

    
  

 

   

“ HOMMAGE AUX QUÉBÉCOIS $
EBENISTERIE

Jacques FortinInc.
Armoires
de cuisine
en chêne- pin - merisier
“pointe de diamant”

Meubles sur mesure

331, 2e avenue,
Iberville 348-4673

  

 

 
   

MCEREà
L’ESTHÉTIQUE” LA COIFFURE

Nous offrons nos meilleurs voeux

à toute la population québécoise!

/

LE CENTRE VISAGE:’ - examen esthétique de ta peau conduite
de traitements appropriés.D’ESTHETIQUE MaGILLAGE.

SYLVIE ENR technique appliquée au maquillage du
° jour et du soir - épilation des sourcils

ÉPILATION À LA CIRE:
AS \| jambes, aisselles, bras, lèvre supérieure

&

     

 

-traitement spécial pourle dos

MANUCURE

NOUS PERÇONS LES OREILLES

Bureau: 348-4322
‘ Résidence: 348-4531

avise toute sa clientèle qu'il est mainte- 104 rue Jean-Talon (coin rue des Artisans)

nant situé au 164, ne Jean-Talon (coin Saint-Luc
tue des Artisans) Saint-Luc, tout près du
ter pont vors l’Île Sainte-Thérèse.

ÀVOTRE DISPOSITION

Salon La Québécoise

  

 

 
Hommage aux Québécois

Gracieuseté de

E.S.B. CANADA LTÉE
dir: M. Roman Pociurko

170 rue Saint-Georges,

Saint-Jean
batteries pour automobiles et industries

Tél: (514) 347-2325

sARMCAUBUTN 17 5 CRUE 8 AA 0e 006 CARTIER MUM0se,

 

Ir

  

Hommage

à tous
les Québécois

à l'occasion

dela
Saint-Jean

Baptiste

 

amoisette
LIMITEE

DISTRIBUTEUR nes PRODUITS . Saint-Jean 347-2335
165 RUE BOUTHILLIER

Granger Chambly 658-6012   
 

 
 

  
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

  348-1628
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Gens du pays,
dansons
et fétons,

c’est la Saint-Jean!

la caisse populaireS desjardins

Caisse populaire N.-D.-A.: Caisse populaire Saint-Luc: Caisse populaire Lacolle:

348-0901 348-5614 246-3801

Caisse populaire Saint-Blaise: Caisse populaire Saint-Edmond: Caisse populaire L’Acadie:

291-5100 346-6874 346-6891
Caisse populaire Saint-Jean: Caisse populaire Saint-Eugène: Caisse populaire Iberville:

347-5553 347-7588 347-0371  
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Hommage aux Québécois

 

pour la Saint-Jean Baptiste

 

I-A. V.PERFORMANCE ENR.

416 Boul. du Séminaire, Saint-Jean, 348-9990   
Hommage a tous

les Québécois

AVICO
PARC INDUSTRIEL

U IBERVILLE

* VOLAILLES FRAÎCHES ET CONGELÉES 
 

Hommage
à tous les

Québécois

 

RELAIS
DU PNEU INC.
450, Grand Bernier Nord,   
 SeepHrni + om

Saint-Jean 346-4457

 

 

  

 

  

  

   

  

Hommage

aux

Québécois

 
e 347-1834
6; C.P. 363
a Saint-Jean

Thérèse Berry Pilon,
prop.

|b KE bY Gaétan Choinière,
28 ARR   waCEE

 

Hommage aux

Canadiens-français
à l’occasion

de la Saint-Jean Baptiste

PISCINE CREUSÉE
VENTEÀ DOMICILE

348-4316 ou 346-7928
. VENTE ET INSTALLATION DE PISCINES
A DES PRIX DEFIANT TOUTE COMPETITION 

Hommage

à tous les

Québécois

pour la

Saint-Jean Baptiste

 

 

 

  Québécoispour la Saint-Jean Baptiste

208 - 210 rueRichelieu,
Saint-Jean, 347-2007

 

 

 

MOLSON

CANADIAN
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* Saint-Jean l’Évangéliste
 

2
5

1
7

par Me Lionel FORTIN, notaire

Il y a dix ans, le 10 mars 1970, le Conseil
2 exécutif du Québec décrétait par l’arrêté en

conseil numéro 1046, la fusion entre la Cité de
> Saint-Jean et la municipalité de la paroisse
& Saint-Jean l’Évangéliste. Le même jour, ce
3 Conseil exécutif émettait des lettres patentes,
& qui furent en force le 25 avril 1970, créant une
æ nouvelle municipalité sous le nom de ‘Ville de
Saint-Jean”. C’est ainsi que disparut la
;municipalité de la paroisse Saint-Jean
$ l’Évangéliste vieille decent quinze ans.
Q

gr
ic

ol
e,

le
m
a
r
d
i

g Mise sur pied le ler juillet 1855 par la Loi 18 Victoria,
= chapitre 100, intitulée ‘‘Acte des municipalités et des
chemins du Bas-Canada”’, la municipalité de la paroisse

& Saint-Jean l'Évangéliste avait déjà existé de 1845 à 1847.
& Cependantle gouvernement d’alors n’avait pas jugé utile de

continuer le système de municipalités de paroisse et leur
s, avait substitué des municipalités de comté en 1847. Malgré
:@ cela, le besoin se fit bientôt sentir d’avoir de nouveau des

corporations locales et le gouvernement les restaura par la
Loi de 1855 ci-dessus mentionnée.

Démaray

De 1845 à 1847, la première municipalité de la paroisse
Saint-Jean I'Evangéliste (qui englobait alors tout le territoi-
re actuel de la Ville de Saint-Jean-sur-Richelieu) eut pour
premier et seul maire le notaire Pierre-Paul Démaray. Lors
de sa restauration en 1855, le premier maire de la seconde
municipalité de la paroisse fut Samuel Vaughan, cultivateur.
Dans cet article, nous nous intéresserons particulièrement

à la carrière des vingt-trois maires qui administrèrent à tour
de rôle la municipalité de la paroisse Saint-Jean l’Évangélis- -
te, étant conscient qu’il faudrait un volume complet pour
raconter en détails tous les événements qui marquèrentl’his-
toire de cette corporation municipale.

Pierre-Paul Démaray,1845 à 1847

Né à Trois-Rivières le 8 octobre 1798, Pierre-Paul Démaray

IE BANM IY LE LA BRRAE TERE S rd » =

était le fils de Pierre Démaray, menuisier et de Louise Patry.
Notaire par commission datée du 17 avril 1824, il se fixa au
village de Saint-Jean qu’on appelait alors ‘‘Ville de Dor-
chester”’. Il participa à la fondation de la paroisse Saint-Jean
l’Évangéliste en 1826-1828 et fut le premier secrétaire-
trésorier de la fabrique ainsi que marguillier. Chef des
Patriotes de Saint-Jean en 1837, il dut s’exiler aux États-Unis
suite à une tentative d’emprisonnement par les Bureaucra-
tes. Élu premier maire dela paroisse Saint-Jeanl'Évangélis-
te le 28 juillet 1845, il conserva sa charge jusqu’au 1er sep-
tembre 1847, date de l'abolition des municipalités locales.
Pierre-Paul Démaray avait épousé à Laprairie le 15 juin
1825, Marie-Jovite Descombes-Porcheron (1794-1873), veuve
du notaire Roger-François Dandurand. Démaray est décédé
à Saint-Jean-sur-Richelieu le 17 septembre 1854 et fut inhumé
au cimetière de cette ville. Deux articles ont été écrits sur ce
personnage par le soussigné et ont été publiés dans Le
Canada Français, édition du 23 décembre 1974, pages 28 à 32,
et dans l’édition du 31 octobre 1979, pages 68-69 (Dossier ‘“Les
cimetières du Haut-Richelieu”’).

Samuel Vaughan, 1855 à 1859

Né à Saint-Jean-sur-Richelieu le 30 avril 1805, Samuel
Vaughan était le fils de Harmon Vaughan et de Sarah
Vaughan. Il avait épousé en première noce, Mary Honsinger
(1808-1882) et en seconde noce, Aurélie Gaboury qui lui
survécut. Cultivateur de la paroisse,il fut l’un des premiers
conseillers de la municipalité de 1845 à 1847, ainsi que direc-
teur de la société d’agriculture du comté de Chambly, section
Saint-Jean-Saint-Luc-L’Acadie, de 1845 à 1847. Samuel
Vaughan eutl'honneur d’être élu premier maire de la parois-
se Saint-Jean l’Évangéliste lors de sa restauration en 1855.Il
fut en fonction jusqu’en 1859. Samuel Vaughan est décédé
vers 1894-1896.

John Crosby Towner, 1859 à 1864

Né à Saint-Jean-sur-Richelieu le 27 décembre 1817, John
Crosby Towner était le fils de Ithiel Towner et d’Isabella
Watson, et l’arrière-petit-fils du pionnier Ithiel Towner (1742-
1810) loyaliste américain établi à Saint-Jean-sur-Richelieu
vers 1776. (Voir ‘“La famille Towner et son cimetière’’, dans
Le Canada Français, édition du 31 octobre 1979, p. 67).
Élevé dans la religion anglicane, John Crosby Towner se

convertit au catholicisme et fit abjuration de ses anciennes

 

 

147 MAYRAND SAINT-JEAN

Hommage

à tous les

Québécois

PEUGEOT

GARAGE LEMAIRE ENR.

 

  a tous les
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Hommage

à l’occasion de la

Saint-Jean Baptiste

LES AMEUBLEMENTS SAINT- LUC

des fétes
dela

Saint-Jean

a tous
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466BOUL. SAINT-LUC, SAINT-LUG 348-5332
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QUÉBÉCOIS
à l’occasion

‘eRe wD wa ew

Demaray futle premier maire de la paroisse
croyances le 21 mai 1842. Héritier de la terre ancestrale,
Towner fut l’un des plus importants cultivateurs de la
paroisse. Élu conseiller de la paroisse dès les débuts en 1855,
il devint maire en 1859 et conserva cette charge jusqu’en
1864. John Crosby Towner se maria trois fois. En première
noce il épousait à l’église Saint-James, le 21 janvier 1839,
Marie-Louise Lefebvre (1813-1873), fille de Fabien Lefebvre
et de Marie Sénécal. Ils eurent douze enfants, dont l'abbé
Fabien Towner (1841-1923), curé-fondateur de Saint-Eugène,
en Ontario. En seconde noce, John Crosby Towner épousa à
l’église de Saint-Jean le 8 novembre 1873, Olive Lanoue (1817-
1890), veuve d’Auguste Dussauit, et en troisième noce, égale-
ment à Saint-Jean le 26 novembre 1891, Margaret Sword
(1821-1897), veuve de William Fitzgibbons. Towner mourut à
Saint-Jean-sur-Richelieu le 17 novembre 1894. Il fut inhumé
au cimetière catholique de la ville.

Jean-Baptiste Moreau, 1864 à 1866

Né à Saint-Luc le 29 avril 1823, Jean-Baptiste Moreau était
fils de Jean-Baptiste Moreau et de Isabelle Sarrasin dite
Dépelteau. Il épousa à L'Acadie le 21 novembre 1843, Rose
Simard, fille de Jean-Baptiste Simard et de Marie Lanoue.
Conseiller de la municipalité de la paroisse (1855-1864) ainsi
que commissaire d'écoles (1856-1858), Jean-Baptiste Moreau
fut maire de la paroisse Saint-Jean l’Évangéliste de 1864 à
1866 et Préfet du comté de Saint-Jean pour la même période.
Plus tard, il fut président de la Société d’agriculture du
comté de Saint-Jean (1867-1869) ainsi que président-fonda-
teur de la compagnie d'assurance mutuelle de la paroisse
Saint-Jean l’Évangéliste en 1879. Jean-Baptiste Moreau
décéda le 12 avril 1882. Il fut inhuméà Saint-Jean.

Samuel Langlois, 1866 à 1868

Né à L'Acadie le 4 avril 1827, Samuel Langlois étaitle fils
de Jean-Baptiste Langlois et de Olive Grégoire. Il épousa en
première noce à Saint-Valentin le 27 septembre 1858,

. Priscille Hébert, fille de Charles Hébert et d’Ursule Paradis.
Parmi les enfants issus de ce premier mariage, citons:
Charles-Marie-David Langlois (1870-1936), qui fut secrétaire-
trésorier de la municipalité de la paroisse Saint-Jean
l’Évangéliste. de 1895 à 1917 et de 1926 à 1936, ainsi que
secrétaire-trésorier de la Commission scolaire de la même
paroisse de 1892 à 1924. ,
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Julien Poissant, 1868 à 1869

Né à L’Acadie le 3 mai 1834, Julien Poissantétait le fils de
-= Marcel Poissant et de Catherine Couture. Il épousa à Saint-

Jean le 23 février 1857, Léocadie Samoisette, fille d'Anselme
= Samoisette et de Archange Paradis. Julien Poissant fut
f] maire de Saint-Jean l'Évangéliste de 1868 à 1869 et l’un des
5 directeurs de la mutuelle d’assurance de la paroisse en 1879.
= Il mourutà Saint-Jeanle 23 mars 1888 ety fut inhumé.

= Narcisse Brosseau, 1869 à 1870

=| Né à Longueuil le 7 janvier 1840, Narcisse Brosseau était le
s fils de Hypolite Brosseau (1806-1866), premier maire de

= Longueuil de 1845 à 1847, et d’Archange Sénécal (1805-1889).
2 11 se maria a Laprairie le 3 avril 1866 avec Philomène
g Moquin, fille de Raphaël Moquin et d’Émilie Toupin. Nar-
3 cisse Brosseau était cultivateur de la paroisse quandil fut élu
# maire de Saint-Jean l’Évangéliste en 1869. Il fut en charge
g pendant un an, soit jusqu'en 1870. L'année suivante il
fÿ devenait commerçantetil s’installa à Montréal où il mourut
3 le 22 janvier 1891. Inhumé au cimetière Notre-Dame-des-

Neiges, à Montréal.

Charles Hébert, 1870 à 1872

Né -à Napierville le 11 octobre 1827, Charles (Nicolas)
Hébertétait le fils de Joseph Hébert et de Rose Comeau. Il
épousa à L'Acadie le 19 octobre 1847, Delphine Roy, fille de
François Roy et de Marie Prospère Dulude. Par sa fille,
Éléonore Hébert mariée à Saint-Jean en 1891 avec Trefflé
Côté, il fut le grand-père de Me Alcide Côté (1903-1955),
avocat, maire de la Ville de Saint-Jean (1945-1949), député
fédéral de Saint-Jean-Iberville-Napierville (1945-1955) et
ministre des Postes (1952-1955). Charles Hébert fut conseiller
de la paroisse Saint-Jean l'Évangéliste de’ 1862 à 1868 et
maire de cette municipalité de 1870 à 1872 et de 1877 à 1883. Il
occupa également les charges suivantes: directeur de la
Société d’agriculture du comté de Saint-Jean (1866-1867),
commissaire d’écoles (1876-1877) puis président de la
Commission scolaire de la paroisse Saint-Jean l’Évangéliste
(1877-1879), directeur de la compagnie d’assurance mutuelle
en 1879, et enfin, marguillier de la paroisse. (1880-1883).
Charles Hébert décéda le 7 juillet 1901. Inhumé au cimetière
de Saint-Jean. Son monumentfunéraire y existe encore.

Julien Richard, 1872 à 1875

Né à L'Acadie le 1er avril 1820, Julien Richard étaitle fils
de Mathurin Richard (1786-1868), l’un des premiers conseil-
lers de la paroisse en 1845-1846, et de Madeleine Bourgeois.
Julien Richard se maria à L'Acadie le 22 février 1841, avec
Salomée Granger, fille de Jean-Baptiste Granger et
d'Isabelle Bro. Richard fut maire de la paroisse Saint-Jean
l’Évangéliste de 1872 à 1875, puis conseiller de cette
municipalité de 1880 à 1881 et enfin marguillier de 1884 à 1887.
Julien Richard est décédé le 2 février 1895. Inhumé à Saint-
ean.

Gilbert Lanoue, 1875 à 1876

Né à Saint-Jean le 1er avril 1839, Gilbert Lanoue était le fils
de Alexandre Lanoue et de Charlotte Therrien. Il épousa à
Saint-Luc le 11 novembre 1867, Joséphine Chartier, fille de.
François Chartier et de Éléonore Molleur. Maire de Saint-
Jean l'Évangéliste de 1875 à 1876, puis conseiller de cette
municipalité de 1876 à 1878. Directeur de la compagnie
d'assurance mutuelle de la paroisse en 1879. La date du décès
de Gilbert Lanoueest restée introuvable.

Joseph Ménard, 1876 à 1877

Né à L’Acadie le 20 novembre 1835, Joseph Ménard était
fils de Joseph Ménard et de Flavie Trahan. Il épousa en
première noce à Henryville le 19 février 1855, Hermine
Bouthillier, fille de François Bouthillier et de Marguerite
Roy et en seconde noce à Saint-Jean le 14 novembre 1870,
Onésime Charron, fille de Luc Charron et de Clotilde
Deneault. Joseph Ménard résida a Highgate, aux Etats-Unis
avant de devenir cultivateur à Saint-Jean à partir de 1870.
Commissaire d’écoles de la paroisse Saint-Jean l’Évangélis-
te de 1872 à 1874,il fut parla suite conseiller municipal de la
même paroisse de 1874 à 1876 et enfin maire de 1876 à 1877.
Joseph Ménard décéda le 7 avril 1888. Inhuméà L'Acadie.

Charles Hébert, 1877 à 1883 (2e terme)

Voir ci-dessus pour sa biographie.

Thomas Roy, père, 1883 à 1890

Né à L’Acadie le 28 décembre 1826. Thomas Roy était fils
de Francois Roy et de Louise Ferland. 11 épousa a L’Acadie le
12 octobre 1846, Emilie Dulude-Huet,fille d’Antoine Dulude-
Huet et de Emma Boyer. Commissaire d’écoles de la parois-
se (1858-1862), conseiller de la paroisse Saint-Jean
l’Évangéliste (1862-1866) (1872-1873) (1890-1891), directeur de
la Société d’agriculture du comté de Saint-Jean (1864-1865),
puis président de cette Société (1886-1895), marguillier de la
paroisse Saint-Jean l’Évangéliste (1878-1881), Thomas Roy,
père, occupa la charge de maire de la paroisse à deux
reprises, soit de 1883 à 1899 et de 1891 à 1898. 11 fut de plus
Préfet du comté de Saint-Jean de 1887 à 1890. La date du
décès de Thomas Roy, père, n’a puêtre trouvée. _. -
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Lévi Simard, 1890 a 1891

Né à Saint-Jean le 24 septembre 1854, Lévi Simard était fils
de Julien Simard et de Christine Toupin. Il épousa à Saint-
Valentin le 25 octobre 1875, Élise Girard, fille de Grégoire
Girard et de Julie Patenaude. D'abord commissaire d’écoles
de la paroisse de 1879 à 1882, puis conseiller municipal de 1884
à 1887, de 1891 à 1893 et de 1896 à 1898, Lévi Simard fut maire à
deux reprises, soit de 1890 à 1891 et de 1898 à 1906. Dans le
même intervalle, il fut également président de la Com-
mission scolaire de la paroisse de 1896 à 1901. La date du
décès de Lévi Simard est restée indéterminée.

Thomas Roy, père, 1891 à 1898 (2e terme)

Voir ci-dessus pour sa biographie. .

Lévi Simard, 1898 à 1906 (2e terme)

Voir ci-dessus pour sa biographie.

Alexis Dubois, 1906 à 1912

Né en 1843, Alexis Dubois était fils de Jean-Baptiste Dubois
et de Flavie Phaneuf. Il épousa à Saint-Valentin le 22 sep-
tembre 1863, Marie Begnoche,fille de Augustin Begnoche et
d’Aglaé Girard. L'une de ses filles, Marie-Anne Dubois (1885-
1977) fut l’épouse de Wilfrid Girard (1883-1971), maire de
Notre-Dame du Mont-Carmel de Lacolle de 1919 à 1921 et de
"1937 à 1940. Alexis Dubois occupa diverses charges publiques
avant de devenir maire: conseiller de la-paroisse (1872-1874),
(1895-1906), président de la Commission scolaire de la
paroisse (1879-1880), puis commissaire d'écoles (1886-1889),
marguillier de la Fabrique de Saint-Jean (1902-1905). Il fut
élu à la mairie en 1906 et la conserva jusqu’en 1912. Alexis
Dubois est décédé le 31 décembre 1918. Inhumé à Saint-Jean.

Jean-Baptiste Granger,fils, 1912 à 1914

Né en 1849, Jean-Baptiste Granger était le fils de Jean-
Baptiste Granger et d’Eulalie Paradis. Il épousa à Saint-
Jean le 23 juillet 1877, Eulalie Durocher, fille de Joseph
Durocher et de Zoé Robert-Lafontaine. Conseiller de la
municipalité de la paroisse de Saint-Jean l’Évangéliste de
1897 à 1912, Jean-Baptiste Granger devint maire en 1912. Il
resta en charge jusqu’en 1914. Entre temps, il avait été

has “nd kad thentini? Ralian’y. A.

; Poissant, Brosseau, Hébert, Richard...
commissaire d’écoles de 1905 a 1906, puis président de la
Commission scolaire de 1906 à 1908 et marguillier de 1905 à
1908. Jean-Baptiste Granger, fils, mourut à une date restée
indéterminée. |

Charles Fabien Lord, 1914 à 1919

Né à Saint-Jean le 22 octobre 1860, Charles Fabien Lord
était fils de Edouard Lord et d’Olive Lafaille. Il maria a
Saint-Luc le 6 octobre 1884, Delphine Biscornet dite Caillé,
fille d’Hubert Biscornet dit Caillé et d’Aglaé Sarrasin. De ce
mariage devait naître entre autres: David Lord (1889-1964),
qu fut aussi maire de la paroisse. Charles Fabien Lord fut
conseiller de la municipalité de 1912 à 1914 avant d’être maire
de 1914 à 1919. Il fut en plus marguillier de 1920 à 1923. Il
mourutle 20 août 1938. Inhumé à Saint-Jean.

Delphis Hébert, 1919 à 1924

Né à Napierville le 1er juillet 1853, Delphis (Dolphis)
Hébert étaitlefils de Télesphore Hébert et d’Euphémie Roy.
II épousa à Saint-Jeanle 21 septembre 1886, Alphonsine Roy,
fille de Thomas Roy, maire de la paroisse (1883-1890) et
(1891-1898) et d’Émilie Dulude-Huet. Commissaire d’écoles
de la paroisse en 1901, puis président de la commission
scolaire de 1901 à 1905, Delphis Hébert fut aussi conseiller
municipal (1913-1918), marguillier (1914-1917) et enfin maire
de la Paroisse Saint-Jean l’Évangéliste de 1919 à 1924. Il
mourutle 22 mars 1936. Inhuméà Saint-Jean.

Isaïe Lemieux, 1924 à 1935

Néà L'Acadie le 19 août 1882, Isaïe Lemieuxétait le fils
d'Isaïe Lemieux et de Marguerite Godin. Il épousa a
L'Acadie le 26 juin 1906, Marie Desnoyers, fille de Hilaire
Desnoyers et de Délima Fortin. D'abord commissaire
d'écoles de la paroisse Saint-Jean l’Évangéliste de 1914 à
1916, puis président de cette commission scolaire de 1916 à
1917, Isaïe Lemieux fut par la suite conseiller municipal de
1918 à 1920 et de 1922 à 1924. Élu maire en 1924, il demeura en
fonction jusqu’eri 1935. I] revintà la mairie pourle terme de
1937-1939. Isaïe Lemieux fut aussi marguillier de la paroisse
de 1932 à 1935. La date du décès d'Isaïe Lemieux n’a pas été
trouvée. ‘ >
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5 Henri Roman, 1935 à 1937

5 Né enjanvier 1878, Henri Roman était le fils de Gabriel
3 Roman et de Émérance Perrault. I] épousa à Saint-Jean le 27
« juin 1905, Valéda Roy,fille de Pierre Roy et d’Isabelle Bour-
E geois. Commissaire d’écoles de la paroisse de 1918 à 1920,
& puis président de la Commission scolaire de 1920 à 1921 et de
< 1933 à 1937, Henri Roman fut conseiller municipal de 1934 à
© 1935 avant d'occuper la charge de maire de la paroisse Saint-
£ Jean l’Évangéliste de 1935 à 1937 et de 1939 à 1949. Henri
&Roman est décédé le 17 avril 1967. Inhumé au cimetière de
2 Saint-Jean.

+ Isaïe Lemieux, 1937 à 1939, (2e terme)

Voir ci-dessus pour sa biographie.

I
C
H
E

g Henri Roman, 1939 à 1949 (2e terme)

,
L

SZ Voir ci-dessus pour sa biographie.

2 David Lord, 1949 à 1953

S Né à Saint-Jean le 25 août 1889, David Lord était le fils de
9 Charles Fabien Lord (1860-1938), maire de la paroisse de 1914
g à 1919, et de Delphine Biscornet dite Caillé. Tl'épousa à Saint-
9 Jean le 7 février 1933, Jeannette Meunier, fille de Lévis
= Meunieret de Alice Bessette. David Lordfut le fondateur des
À trois conserveries Lord: celle du rang Richelieu (aujourd'hui
& rue Jacques-Cartier sud), celle de la rue Mercier, à Saint-
E Jean (autrefois Windsor Canning) et celle de L'Assomption.
S Il était aussi propriétaire de la compagnie ‘‘Spécialité de
Papier David Lord Ltée’ d’Iberville. Conseiller de la
municipalité Saint-Jean l’Évangéliste de 1931 à 1949, David
Lord fut maire de 1949 à 1953. Il fut également élu comme
premier marguillier en charge de la paroisse Saint-Eugène,

. à Saint-Jean, lors de la fondation de cette paroisse en 1958.
‘David Lord décéda à Rome, en Italie, le 24 mars 1964, lors
d'un voyage dans ce pays. Sa dépouille mortelle fut ramenée
à Saint-Jean et fut inhumé au cimetière de cette ville le 30

n

mars 1964. Son monument funéraire est l’un des plus im-
posants decelieu de reposéternel.

Philodor Ouimet, 1953 à 1967

Né à Saint-Jean le 24 mars 1909, Monsieur Philodor Ouimet
estle fils de Eugène Ouimetet d’Alphonsine Brault. Il épousa
à Saint-Jean le 6 septembre 1930, Flore Therrien, fille
d'Arcade Therrien et de Rose-Anna Clément. Neuf enfants
sont nés de cette union. Monsieur Ouimet a été conseiller
municipal de la paroisse de 1948 à 1953 avant d'accéder à la
mairie de la municipalité de 1953 à 1967. Marguillier en
charge de la paroisse Notre-Dame-de-Lourdes, à Saint-Jean,
lors de la fondation de cette paroisse en 1952, Monsieur
Philodor Ouimet fut candidatlibéral aux élections fédérales
de 1955. Il fut malheureusement défait. De nouveau candidat
libérallors des élections provinciales du 22 juin 1960,il fut élu
député du comté de Saint-Jean et réélu le 14 novembre 1962. Il
fut battu aux élections du 5 juin 1966 par Monsieur Jérôme
Proulx, député actuel du comté, alors candidat de l’Union
Nationale. Monsieur Philodor ‘Ouimet a été président de la
firme Carrière Bernier Ltée et président de la St-Johns
Ready-Mix Ltd. En 1962, il se portait acquéreur de la moitié
des intérêts du magasin C.-O. Gervais Frères Ltée.

François Oligny, 1967 à 1969

Né à Saint-Jean le 15 février 1935, Monsieur François
Oligny est le fils de Monsieur Alfred Oligny et de Madame
Cécile Poirier. Il épousa à Lacolle le 18 août 1956, Marielle
Racine, fille d’Albert Racine et de Anne-Marie Poissant.
Cinq enfants sont issus de ce mariage. Monsieur François
Oligny a été conseiller municipal de la paroisse Saint-Jean
I'Evangéliste de 1963 à 1967 puis il fut maire de cette
municipalité de 1967 à 1969.

Roger Denis, 1969 à 1970

Né à Saint-Jeanle 29 juillet 1915, Monsieur Roger Denis est
le fils de Monsieur Pierre Denis et de Madame Yvonne
Boucher. Il épousa à l’église Saint-Edmond, à Saint-Jean, le
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16 uin 1939, Anna Patenaude,fille de Hector Patenaude et de
Maria Demers. Deux garçons sont nés de ce mariage.
Conseiller de la municipalité de la paroisse Saint-Jean
l’Évangéliste de 1956 à 1962, Monsieur Roger Denis fut élu
maire de Saint-Jean l’Évangéliste en novembre 1969. Il fut le
dernier maire de cette municipalité plus que centenaire,
suite à la fusion intervenue avec la Cité de Saint-Jean le 25
avril 1970. Monsieur Denis fut alors nommé membre du
Conseil provisoire de la Ville de Saint-Jean le 24 avril 1970.
Puis en novembre 1970, il était élu conseiller de la Ville,
charge qu’il occupe encore présentement ayant été réélu en
1974 et en 1978.

Saviez-vous que…

C’est avec Monsieur Roger Denis que s’arrête l’histoire de
la municipalité de la paroisse de Saint-Jean l’Évangéliste
ainsi que la liste des maires de cette paroisse. De cette série
biographique il faudrait faire ressortir certains points
d’intérêt.

Ainsi le record de longévité au pouvoir appartient à deux
maires: Monsieur Philodor Ouimet, maire sans interruption
pendant 14 ans et a Monsieur Thomas Roy, père, maire -
durant 14 ans en additionnant ses deux mandats. Ils sont
suivis de Messieurs Isaie Lemieux (13 ans), Henri Roman (12
ans), Lévi Simard (9 ans), Charles Hébert (8 ans), David
Lord (6 ans), Alexis Dubois (6 ans), Delphis Hébert (5 ans),
Charles Fabien Lord (5 ans), John Crosby Towner (5 ans),
Samuel Vaughan (4 ans), Julien Richard (3 ans), Pierre-
Paul Démaray (2 ans), Jean-Baptiste Moreau (2 ans),
Samuel Langlois (2 ans), Jean-Baptiste Granger,fils (2 ans),
François Oligny (2 ans), Julien Poissant (1 an), Narcisse
Brosseau (1 an), Gilbert Lanoue (1 an), Joseph Ménard (1
an).
Le plus court mandat fut celui de Monsieur Roger Denis

qui fut maire six mois seulement à cause de la fusion.
D'autre part, il est à souligner que le plus jeune maire de
Saint-Jean l’Évangéliste fut Monsieur Narcisse Brosseau élu .
à l’âge de 29 ans, alors que le plus âgé fut Monsieur Delphis
Hébertélu alors qu’il avait atteint ses 65 ans. Quantau lieu de
naissance des maires, on en compte neuf (9) nés à Saint-
Jean, six (6) nés à L’Acadie, deux (2) nés a Napierville, un
(1) né à Saint-Luc, un (1) né à Longueuil, un (1) né à Trois-
Rivières et trois (2) dont l’endroit natal n’a pu être déter-
miné.
Commeil était souligné au début de cet article, ces notes

biographiques constituent l’ébauche d’une oeuvre plus
considérable à venir. Il va sans dire qu’il reste beaucoup de
choses à raconter sur les luttes électorales et sur le travail
accompli par tous les maires etles conseillers qui se succédè-
rent au Conseil municipal de la paroisse Saint-Jean
l’Évangéliste.
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de la région à l'occasion

de la Saint-Jean
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par Me Lionel FORTIN, notaire

Créée le 1er juillet 1855 par la loi 18 Victoria,
chapitre 100, intitulée ‘Acte des municipalités ét
des chemins du Bas-Canada”, la corporation
municipale du comté de Saint-Jean atteindra ses
cent vingt-cinq années d’existence le ler juillet
1980. .
Cette forme d’institution municipale avait été

mise sur pied pour s’occuper des ouvrages ou
objets (chemins, ponts et cours d’eau) con-
cernant tout le comté ou quelques-unes des
municipalités locales de son territoire. Dirigée
par un “Conseil de comté” composé des maires
de toutes les municipalités locales du comté (à
l’exception des cités et villes), la corporation

+i municipale du comté de Saint-Jean est toujours
@# présidée depuis 1855 par un président appelé

“Préfet” nommé par et parmi les membres du
Conseil.

Malgréla perte des archives pour la période de 1855 à 1937,
il nous a été possible de reconstituer en partiel'histoire de
cette municipalité de comté grâce à des documents conser-
vés aux Archives Publiques du Canada, à Ottawa,et dans les

| greffes des notaires de la région. Ainsi nous savons que la
première séance de la corporation municipale du comté de
Saint-Jean se tint en août 1855 et que le premier conseil se
composait commesuit:

Préfet:
Jean;
Augustin Gauthier, maire de la paroisse de
Saint-Luc; ‘
Pierre-Adjuteur-Zéphirin Girardin, maire de
la paroisse deSaint-Valentin;
Merritt Hotchkiss, maire de la paroisse de
Saint-Bernard de Lacolle;
Pierre Roy, maire de la paroisse de Sainte-
Marguerite de Blairfindie (L’Acadie);
Samuel Vaughan, maire de la paroisse de
Saint-Jean l'Évangéliste. :

Conseillers:

Secrétaire-
trésorier: Me Edmond Ducondu, avocat.

Chef-lieu à Saint-Jean

Par la suite, lors d’une deuxième séance tenue le 12 sep-
tembre 1855, le conseil désignait le village de Saint-Jean
commechef-lieu du comté et commesite du futur bureau
d’enregistrement. Deux mois plus tard, à l’occasion d’une
séance spéciale tenue le 12 novembre 1855, le conseil décidait
l’achat d’une maison pour servir à la fois de bureau
d’enregistrement (au rez-de-chaussée) et de salle de réunion
pourle conseil de comté (au 2e étage). ;
Cette maison sise sur la rue Jacques-Cartier, au nord de

l’actuel hôtel National, servit jusqu’en 1970 alors qu'elle fut
vendueà la Compagnie Bell Canada. Elle a été démolie il y a
quelques annéeset un petit parc a été récemment aménagé
sur son emplacement. Depuis 1970, le Conseil du comté siège

48 dans un édifice situé au 262 rue Foch, à Saint-Jean-sur-Riche-
{ lieu. ee .

“8 Premier Préfet

Le premier Préfet du comté de Saint-Jean, Me Joseph
Delagrave conserva cette charge pendant trois ans, soit
jusqu’en 1858. Personnage bien en vue a Saint-Jean, en plus
d’être un avocat renomméà travers tout le comté, Delagrave
était né à Saint-Mathias de Rouville le 18 février 1814.

Il était le fils de François Delagrave, orfèvre et de
Geneviève Amiot,et le frère de Me Cyrille Delagrave, avocat
de Québec. Joseph Delagrave fut reçu avocat en 1841 et s’ins-
talla auvillage de Saint-Jean la mêmeannée.Il fut, semble-t-
il, le premier avocat de cettelocalité et, il plaida à cetitre de
nombreuses causes si l’on se fie aux archives de la Cour du
temps. Conseiller du village de Saint-Jean en 1853-1854,
Delagrave fut maire de ce village à deux reprises, soit de
1854 à 1858 et de 1859 à 1860.

Depuis 43 ans

À partir de 1937, grâce à la conservation du registre des
délibérations, nous avons une liste complète de tous les
Préfets du comté de Saint-Jean. Voici leurs noms avec la
date de leur mandat:

1937-1948: Philippe Toupin, maire de L’Acadie.
1948-1949: ÉEdéas Gamache, maire de Saint-Bernard de

Lacolle. a
1949 (mars
à déc.) Ernest Poissant, maire de Saint-Paul-Île-aux-

Noix.
1949-1951: Wilfrid Clermont, maire de Saint-Luc.
1951-1952: André Rémillard, maire de Notre-Dame du

Mont-Carmel.
1952-1953: Jean Robert, mairede Saint-Blaise.
1953-1954: J. Oscar Lenoir, maire du village de Lacolle.
1954-1955: Marcel Hébert, maire de Saint-Valentin.
1955-1956: Philodore Ouimet, maire de Saint-Jean

l'Évangéliste.
1956-1957: Anthime Bisaillon, maire de Saint-Paul-Île-

aux-Noix.

Joseph Delagrave, maire du village de Saint-

1957-1961 :
1961-1962:
1962-1964:

1964-1966:
1966-1967 :
1967-1968:

1968-1969:
1969-1970:
1970-1971:

1971-1972:
1972-1973:
1973-1974:

1974 (mars
à déc.) :

  

 

Présidée depuis 1855 par un préfet...
Philippe Baillargeon, maire de Saint-Luc.
Albert Morin, maire du village de Lacolle.
Doria Tremblay, maire de Saint-Bernard de
Lacolle. :
Emile Langevin, maire de Saint-Valentin.
Ubald Chabot, maire de Saint-Blaise.
René Dupuis, maire de Saint-Bernard de
Lacolle.
Aimé Latour, maire de Saint-Blaise.
Joseph L.Tremblay, maire de L’Acadie.
Lionel Éthier, maire de Saint-Paul-Île-aux-
oix. :

Hubert Hébert, maire de Saint-Valentin.
Nelson Fournier, maire du village de Lacolle.
André Bisaillon, maire de Saint-Paul-lle-aux-
oix.

Marcel Tremblay, maire de Notre-Dame du
Mont-Carmel de Lacolle.

KORETIC
boutique vétements pour enfants de naissance a 14 ans

921 Boul. du Séminaire, Saint-Jean

0
»
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1974-1975: René Dupuis, maire de Saint-Bernard de®
Lacolle. B

1975-1976: Aimé Latour, maire de Saint-Blaise. ©
1976-1977: Joseph L. Tremblay, maire de L’Acadig. Z
1977-1978: Normand Hébert, maire de Notre-Dame du &

Mont-Carmel. 8
1978-1979: Léodore Ryan, maire du village de Lacolle. 3
1979-1980: Michel Fallon, maire de Saint-Blaise. 5

2
Composition modifiée 2

Formée à l’origine de six municipalités locales (village de =
Saint-Jean, paroisse de Saint-Jeanl'Évangéliste, paroisse de 5
Sainte-Marguerite de Blairfindie ou L’Acadie, paroisse de
Saint-Luc, paroisse de Saint-Valentin et paroisse de Saint- ®
Bernard de Lacolle), la municipalité du comté de Saint-Jean =,
vit sa composition modifiée à plusieurs reprises au cours de 8
son histoire.
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Tél.: 348-9449  

 

La direction

et [= personnel

rendent hommage

à la population

en cette fête

de la
Baint-Sean

921 Boul. du Séminaire, Saint-Jean,

Vêtements de qualité à prix d’escompte pour enfants de la naissance à 14 ans. 
aeopen an

AUSSI AMEUBLEMENT

POUR BÉBÉS ET JUVÉNILES

Tél.: 348-9449

 



 

 

 

 

|
C
a
h
i
e
r
L
a
F
é
t
e
n
a
t
i
o
n
a
l
e

'8
0,
L
E
R
I
C
H
E
L
I
E
U

ag
ri

co
le

,
le
m
a
r
d
i

17
ju
in

19
80

  
 

 

 

 

u
e

A

trésorier du Comité de comté, M. Zéphir Dupuis, maire de
Saint-Bernard-de-Lacolle, préfet du comté et grand-pére
de l'actuel maire de cette municipalité, M. René Dupuis,
M. Brosseau, maire de Saint-Luc et M. Tancrède Morin,
maire de Saint-Blaise.
Les personnes de la rangée du fond sont, dans le même

N.D.L.R. - Cette Image d’autrefois, représente les
maires du comté de Saint-Jean, photographiés à l’oc-
casion d’une rencontre le 16 janvier 1923.

C'est ainsi que de gauche à droite, en commençant par
la rangée du bas, nous apercevons M. Delphis Hébert,
maire de Saint-Jean, le notaire Archambault, secrétaire-

ordre, M. Gilbert Langlois, maire de Saint-Valentin, M.
Henri Deshaie, maire de Notre-Dame-du-Mont-Carmel,
M. Philippe Toupin, maire de L’Acadie, M. Wilbrod
Landry, maire du village de Lacolle et M. Adjutor Morin,
maire de Saint-Paul-Île-aux-Noix.

 

 

CENTRE DU MATELASENR.
Bonne4048, Nous pouvons

B® AA BAR vous offrir

SSaint-Sean?/ un grand choix
425 rue Saint-Jacques, de matelas

Saint-Jean sur mesure.

346-8421 us GRaccerres
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  Grand choix de

meubles non peints
PLAN MISE DE CÔTÉ   

 



   
  

   

  

 

 

 

  
   

Robert Gagnon
conseiller en publicité

Richelieu Agricole: 347-5371
Canada Français: 347-0323

Montréal: 861-4624

84 RUE RICHELIEU, SAINT-JEAN, J3B 6X3

 

ROBERT GADOUA
Maire de Napierville
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Prop.: DENIS TREMBLAY Tol.: 245-7820 :

LOCATION D'OUTILS :
C7) MAPIERVILLE INC. 1

| Lundi au samedi i

B . 8:00 a.m. à 8:00 p.m. 1

Location d'outils d iques et ind 1
Construction “Lift Loader” sur commande- livraison i
Vente - réparations -location I

208 de l'Église Napierville, Qué. |
I

A
7 1

A B

5 1

2
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PellyAuto Parts Enrg.

CAMIONS EX-BELL .

Spécialité: voitures usagées
Achetons autos accidentées

Vendons pièces et camions de l'armée

660, Route 219, 245-3443
| Gérard Gagnon,prop.
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Jean Coache

Artisan Inc.
menuiserie en atelier

fabrication et réparations de meubles
articles de patio - balangoires

223, Saint-Cyprien, Napierville
Tél.: 245-3487

 

reEDDR

Dépanneur Napierville

ouvert 7 jours
7h.423h,
bière et vins

207 rue del’Église, Napierville
Jean McNeil, prop.

+ Tél: 245-7040
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475 rue Saint-Jacques, Napierville

I B
1 i
i I
' ROGEL '

i LAMOUREUX 1
1 . . 1
I Maire de la paroisse I

i etles conseillers I

eeom

3 < I
5 > :
| sme Goveven
: :
; ardruspaintJacques i

: comténaglorville,qué. i

I

J

Bourgeois Auto Ltée !
concessionnaire :
Pontiac - Buick i
Camions GMC 1
location a long terme i

GM CANADA 245-7722

1
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Léon Renaud
DIRECTEUR GENERAL

CAISSE D’ENTRAIDE ECONOMIQUE DE
NAPIERVILLE-LAPRAIRIE

350 St-Jacques, Napierville, P.Q. J0J 1L0
_ Tél: Bur. 245-3304 - 659-0495
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| Tél.: 245-3840 spi |
i Marché Corriveau Inc.:
1 370 rue Saint-Jacques, I
!  Napierville, Qué. !
NeNESEEESes—nea
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208, de l’Église, Napierville

À & F Foucault Ltée
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION
82 rue de l’Église, Napierville

245-3677 - 245-3907

 

LTÉE

Matériaux de

construction

82 rue de l’Église
Napierville

245-3677

 

245-3907
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(era) Quincaillerie Napierville Inc.
459 rue Saint-Jacques, Napierville

Tél.: 245-3426
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$ Surtoutle réseau routier
 

Selon Hormidas Magnan, ‘‘la municipalité de la paroisse
- de Saint-Luc-de-Longueuil a été érigée en vertu de l’Acte 8
Vict., chap. 40, le premier juillet 1845”. Nous n’avons

-= cependant trouvé aucun document faisant mention de la
nomination d’un conseil municipal à Saint-Luc à cette
époque.

D'après le premier cahier des délibérations de cette
&) municipalité, le premier conseil se serait réunile lundi 6 août
© 1855 ‘en la maison d'école publique”. Étaient présents, le
= maire Augustin Gauthier, le président Benjamin Holmes,le

secrétaire-trésorier D. Hamilton et les conseillers Félix
-] Kent, Médard Denaut, Moïse Denaut et Michel Benoit.
2

2 Pont Wing

Pendant de nombreuses années, le rôle du conseil
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5 municipal se limitait à l’entretien et.à l'aménagement du
& réseau routier. La réparation ou la construction des quelques
& ponts sur la Petite Rivière de Montréaltel le pont Wing (pont
9 en acier dontil ne reste que les culées) reviennent souvent à
« l’ordre du jour. Il faut dire que la chaussée du boulevard
+ Saint-Luc (autrefois le rang de la Grande-Savane) était très
Sinstable et à chaque printemps,des travaux étaient requis.

Cette route était très importante au 19e siècle car elle faisait
© partie du trajet Montréal-New-York. :

Routes et chemins

Puisqu’il est question du réseau routier, ouvrons une
parenthèse pourparler de son étendueen 1912:

Bord de l’eau (Jean-Talon) / 3 milles
Montée Fréchette (Montée Saint-Luc) 22 arpents
Rang Saint-Jean 2 milles
Route L'Acadie 1 mille
RangSaint-Louis (chemin des Pins) 4 milles et 17 arpents
Rang Saint-Stanislas (chemin Grand-Pré)

1 mille et 25 arpents
Rang del’église anglaise (ch. du Coteau) 1 mille
Route Vandal (Montée Vandal) 1 mille et 12 arpents
Route Petite Acadie (chemin Bernier) 2 milles et 12 arpents
Route Petite Savane (ch. Saint-André) 20 arpents
Petii rang (ch. Saint-Raphaël) 1 mille et 20 arpents
Grande Ligne ,Ç 2 milles
Route Daigneault ‘ 1 Mille

Parmiles autres sujets traités par le conseil de Saint-Luc,
le règlementinterdisant de se déplacer à cheval ou en voiture
à une vitesse plus rapide ‘‘que le train ordinaire” ainsi que
celui interdisant le jeu de cartes ‘‘intéressé” figurent parmi
les plus cocasses.

Conscription

Un règlement de juin 1942, retient également notre at-
tention. Il se lit comme suit:

«

Tom McDonald, maire de Saint-Luc de 1931à 1943. __
- -_——..
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“Il est unanimement résolu par le conseil de la
municipalité de Saint-Luc: Hommageà tous

les Canadiens
Français

à l’occasion
dela

Saint-Jean
Baptiste

1- De retirer sa ferme détermination de ne jamais accepter la
conscription pour outre-mer ni aucune mesure qui y mene ou
rend son application possible.
2- De demander au gouvernement de ne pas amender l’ar-
ticle 5 dela loi de Mobilisation.
3- De rappeler au gouvernement que l'adoption de quelque
mesure que ce soit de conscription compromettrait à jamais
l’UNITÉ CANADIENNE; qu’elle amênerait peut-être les
Canadiens-français à douter de la justesse des buts de guerre
des alliés parce que le gouvernement prendrait une attitude
contraire à celle définie dans la Chartre de l’Atlantique par
Roosevelt et Churchill.
4- De donner à la présente résolution le plus de publicité
possible pour renseigner le public, soit en lisant la résolution
à la porte de l’église le dimanche, soit en distribuant des
copies, soit en l’annonçant dans les publications ou journaux
de la paroisse ou localité; soit en l’affichant ou autrement
Ca”

Baillargeon

Le 14 août 1963, Saint-Luc obtenait son statut de ville. Le
premier magistrat était alors M. Philippe Baillargeon.
Depuis, le conseil municipal oeuvre dans différents sec-

teurs. Cependant, les difficultés de s'approvisionner en eau
potable et le développement désordonné de la construction
domiciliaire sont, en partie, les causes d'une situation
financière difficile.

 

  
     
   

    

  

    

   

    

      

moL'INDUSTRIELLE
Directeur 348-7354 COMPAGNIE D'ASSURANCE SUR LA VIE

929 BOUL. DU SÉMINAIRE, SAINT-JEAN

SUITE201 FACEA L'HÔPITAL TÉL: 348-7354

  

LAPIERRE
Représentant 348-2659

  
Nous rendons

hommageà tous

les Québécois
GAÉTANTÉTRAULT . JACQUES LEBLANC C.L.U
Représentant 346-0477 , : Représentant 347-6868

 

   

 

    
   

ANTOINE AHMANARI JEAN TRUDEL NORMAND DELORME JACQUES BARRIÈRE
Réprésentant: 348-8740 Représentant 348-5254 Représentant 658-8097 Représentant 347-9148   
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1 Hommage

aux   

 

Québécois

Wilfrid Sirard
Spécialiste en

couvre-planchers depuis 1949

TUILES
TAPIS
LINOLEUMS

VENTE - POSAGE - NETTOYAGEDETAPIS

906 rue Saint-Jacques, Saint-Jean,

 

 

Hommage à
tous les
Quebecois|

LES
BREDVAGES [El
MÉNARD INC. =

 

90 rue Saint-Georges, Saint-Jean
  
 

 

    

347-1340

HOMMAGE ‘ Hommage
À TOUS LES | aux
QUEBECOIS Québécois

(pésstnnetre
251 rue Champlain, Saint-Jean

346-6496
 

 

  

  

 

SINGER
CENTRE DE COUTURE SINGER

180, Saint-Louis, Saint-Jean, 348-4305

 

 

 

AcraCOURTIER
dp

M. Richard Lecompte,
spécialiste dans le domaine im-

mobilier, offre à tous les

. québécois ses meilleurs voeux
à l'occasion des fêtes de la
Saint-Jean.

 

Lecomple
BUREAU: 347-5620
RESIDENCE: 347-7185

Hommage a tous
les Québécois

à-l’occasion de la

Saint-Jean Baptiste

 

Nelson

VachonFerOrnemental
 

   
219 rue Jacques-Cartier sud

Saint-Jean
: 347-1755

 

 

 

   
Hommage aux Québécois .

à l’occasion de la

Saint-Jean Baptiste

x Ÿ +
“On veut te voirsur une YAMAHA!”

LAMOUREUX SPORT   270, 9e avenue, Iberville, 347-6874

NOUS RENDONS
HOMMAGE

- À TOUS LES
QUÉBÉCOIS

+ +
VOTRE CONCESSIONNAIRE

 

490, JACQUES-CARTIER SUD
SAINT-JEAN  
  eemaiape ve ameaneceeeagn Tue ne ne Eaee nes en wie de ee rea rome mi + srl Yet ne ar MST mr oven
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Hommage a tous

à l’occasion des fêtes

dela Saint-Jean Baptiste

 

12
"

Plomberie  Carillon inc
141 Ste—Marguerite

C.P. 725,St-Jean 346-6757
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Hommage
aux

Canadiens
- Français

pour la
St-Jean Baptiste

QUINCAILLERIE

©C-—ferland inc.
405 Jacques-Cartier Sud

C.P. 725, Saint-Jean 347-3784-5

& %
   

 

     
    
    

    
      

  Hommage a
toute la population

de la région

à l’occasion

de la Saint-Jean

Laniel cantines inc.
le TRAITEURS

SERVICE A DOMICILE
RECEPTIONS DE TOUT GENRE

“ SERVICE DE BUFFET ET BAR
DISTRIBUTRICE À CIGARETTES

LIONEL ROY, président

390 rue Phaneut, Place Saint-Gérard 7}
348-3801 :



 
Ÿ Joseph Fortin tous les deux

Les maires FORTIN de Saint-Cyprienin
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par Me Lionel FORTIN, notaire,

Au cours de ses cent vingt-cinq années d’his-
toire, la municipalité de la paroisse de Saint-

‘Z Cyprien de Napierville fut dirigée par trente-
«deux maires, dont deux portèrent le nom de
2 Joseph Fortin, l’un fils de Vital Fortin et l’autre
“fils de Jérémie Fortin. De plus, détail singulier,
&le premier est le trisaïeul (arrière-arrière-
Q grand-père) de l’historien Réal Fortin, de Saint-
& Luc, tandis que le second est le bisaïeul (arrière-

Il serait sans doute intéressant de mieux connaître ces
" deux figures de maire.

Oo.a

 

   

+   
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Jos. Fortin, fils de Vital Boug Fortin, fut maire de 1900 à
1902.

Les 32 maires
de

Saint-Cyprien
La municipalité de la paroisse Saint-Cyprien de Napier-

ville fétera ses cent vingt-cing ans d’existence le ler juillet
1980.

Les maires:

1.- Julien Grégoire
2.- Ephrem Bouchard
3.- François Palin,fils
4.- Toussaint Catudal
5.- Amable Brassard
6.- Sixte Coupal

- François Palin, fils (2e fois)
7.- Jean-Baptiste Filion
8.- David Surprenant
9.- Augustin Dupont

10.- Théodule Girardin
11.- Alfred Grégoire
12.- Isaac Boutin
13.- Alphonse Perrier
14.- Joseph Fortin, fils de Vital
15.- Adjuteur Dozois
16.- Joseph Fortin,fils de Jérémie
17.- Edmond Coache
18.- Euclide Charbonneau, pére
19.- Cyprien Hébert
20.- Walter Perrier
21.- Hormisdas Hébert
22.- Edouard Mailloux
23.- Narcisse Tétreault
24.- Alfred Grégoire
25.- Euclide Charbonneau,fils
26.- Arthur Coache
27.- Arséne Coache

' 28.- Adélard Grégoire
29.- Joseph Hébert
30.- Paul Coache
31.- Joseph Cyr
32.- Rogel Lamoureux

Recherches par Lionel Fortin.

~

1855-1858
1858-1860
1860-1862
1862-1872
1872-1873
1873-1875
1875-1878
1878-1880
1880-1881
1881-1886
1886-1887
1887-1891
1891-1893
1893-1900
1900-1902
1902-1905
1905-1907
1907-1908
1908-1909
1909-1911
1911-1917
1917-1919
1919-1923
1923-1925
1925-1927
1927-1931
1931-1933
1933-1935
1935-1939
1939-1945
1945-1953
1953-1961
1961-.... \_ conseiller - siège 5

Fils de Vital >

Le premier Joseph Fortin, maire de Saint-Cyprien de
Napierville de 1900 à 1902, était né à Napierville le 24 mars
1840 où il avait été baptisé le même jour. Il était le fils de
Vital Fortin (1809-1880) et de Christine Paré.
Le 14 janvier 1862, Joseph Fortin, fils de Vital, épousait à

l’église de sa paroisse natale, Adéline Fortin (1843-1922), fille
de Pierre Fortin et de Marie Henriette Gamache. Ils eurent
au moins troisfils: Arthur, Avila et Napoléon qui perpétuè-
rent le nom de Fortin.

Cultivateur
i

Joseph Fortin,fils de Vital, était cultivateur a Napierville.
Il fut conseiller de la municipalité de la paroisse de Saint-
Cyprien avant d’accéder au poste de maire. Il fut aussi
marguillier de la paroisse de 1889 à 1891.

Il décéda à Napierville le 25 septembre 1915 âgé de 75 ans.
Il fut inhumé au cimetière paroissial le 28 septembre1915.

Fils de Jérémie

Le second Joseph Fortin, maire de Saint-Cyprien de
Napierville de 1905 à 1907, était égalementné à Napierville le
30 novembre 1848 du mariage de Jérémie Fortin (1824-1892)
et d’Anastasie Paré (1824-1872). ;
Le 18 janvier 1870, en l’église de Saint-Cyprien de Napier-

ville, Joseph Fortin, fils de Jérémie, épousait Emilie.
Ménard, fille de Jean-Baptiste Ménard et de Sophie
Gaudreault. Sur les dix enfants. issus de leur union, il
survécut six filles et un fils: Ozias Fortin (1888-1960) qui
continua l’exploitation de la terre paternelle. Ce dernier fut
commissaire d’écoles (1935-1938) et conseiller municipal
(1945-1947) de Saint-Cyprien de Napierville ainsi que l’un des
fondateurs de la Coopérative agricole de sa localité.

Aux États-Unis

Commela plupart des Québécois du XIXe siècle, Joseph
Fortin fut attiré par les perspectives d'avenir qu’offraient les
États-Unis d’alors. À trois reprises il s’y rendit tenter sa
chance. D'abord en Californie, de 1875 à 1877, oùil fut au ser-
vice d’un riche ‘‘rancher”’ de la région de San Francisco, puis
a Central Falls, dans l’État du Rhode Island, de 1890 a 1894 et
de 1896 à 1900, où il fut ouvrier dans une filature.
Cependant en 1900, Joseph Fortin revenait définitivement

au Québec et il reprenait la culture de la terre qu’il avait
acheté quelques années auparävant dans le Rang Double, à
Napierville.

Majorité de 46 voix

Le 11 janvier 1904, Joseph Fortin fils de Jérémie étaitélu
conseiller municipal de la paroisse Saint-Cyprien de Napier-
ville. Dans son édition du 15 janvier 1904, le journaliste du
Canada Français rapportait ainsi cet événement:

“Aux mêmes élections M. Joseph J. Fortin a été élu par une
majorité de 46 voix sur son adversaire M. Alf. Fortin. Après
l’élection, M. J. Fortin conviait ses amis à se rendre chez lui
où un superbe réveillon fut servi. Tous se sont bien amusés

jusqu’aux petites heures du matin. Parmi les invités nous
avons pu remarquer MM. Adj. Dozois, maire de la paroisse
ainsi que les conseillers Eddy Deslauriers et J. Thibodeau;
O. Hébert, H. Hébert, Frs Fortin, J. Fortin, D. Fortin, R.
L'Écuyer, C. Bouchard, L. Filion, L.E. Patenaude, Ant.
Verdon, Alf. Denault, O. Denault, I. Caron, G. Jourdonnais,
P. Grégoire, D. Guay, G. Guay et autres”.

Chemin de fer

Un an plus tard, soit le 6 février 1905, Joseph Fortin
devenait maire de la paroisse. A ce titre, il fut appelé a
prendre la tête d’une délégation qui se rendit à Québec le 13
février 1906 rencontrer certains représentants du Gouverne-
ment afin d’obtenir des subsides pour le chemin de fer
‘““Napierville Junction’ qui devait se construire au cours du
printemps suivant.
Joseph Fortin,fils de Jérémie conserva la mairie jusqu’au

14 janvier 1907. Plus tard,il fut également marguillier de la
paroisse de 1913 à 1915.
Joseph Fortin décéda à l’Hôpital Général de Montréal le 23

juillet 1945 à l’âge vénérable de 96 ans. Il fut inhumé le 25
juillet 1945 au cimetière paroissial de Saint-Cyprien de
Napierville.

 
Joseph Fortin, fils de Jérémie Fortin, fut maire de 1905 à
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Préoccupations majeures

Saint-Valentin, l’agriculture et les routes
par Annie MERCIER

Deux préoccupations majeures dominent les
séances du conseil de Saint-Valentin:
l’agriculture et surtoutl’entretien des routes.
Saint-Valentin est essentiellement agricole, le

nombre de cultivateurs siégeant à l’époque au
conseil en fait foi. Nous avons retenu trois
exemples qui illustrent bien cette vocation
agricole, soit la prise de position du conseil lors
de la construction du barrage de l’Île Fryer,
l’importance qu’il accorde au creusage du
Richelieu et le problème de main-d’oeuvre
soulevé lors des deux grandes guerres mon-
diales.

À sa séance du 9 novembre 1937, le conseil de Saint-
Valentin remercie le Premier Ministre du Canada,
l’Honorable Mackenzie King, d’avoir octroyé $500,000 pour la
construction d’un barrage vis-a-vis de I'lle Fryer et en
‘profite pour lui demander queles travauxsoient entrepris le
plus rapidement possible. Un de ses arguments: “Attendu
que la paroisse de Saint-Valentin est fortementintéressée à
ce projet et considère que les travaux doivent être com-
mencés immédiatement, ayant dans ses limites des cen-
taines d’acres de terre rendues incultes par les inondations
de la rivière Richelieu”.

-

Reprendre le creusage

Le problème qu’occasionnent les inondations resurgit de
nouveau à une séance du 5 février 1946; cette fois-ci il s’agit
de reprendre le creusage du Richelieu commencé avant la
guerre et suspendu au début des hostilités. ‘Attendu que de
plus ce projet est d’un grand intérêt régional puisque par
l’enlèvement des obstructions surtout en face de la cité de
Saint-Jean, des milliers d'acres de terrains inutilisables
parce qu’actuellement inondés trop longtemps, seraient
remis à l’agriculture par le dit creusage”'.

Conscription

Les deux guerres mondiales ont évidemmentperturbé les
travaux des champs. En 1918, on retrouve “M. le maire et M.
le conseiller Napoléon Fortin en délégation à Ottawa avec les

rd
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représentants des autres municipalités du pays pour obtenir pommiers, préparation à l’entaillage des érables,en plus des a
queles cultivateurs soient exemptés du service militaire”.

Il est bon de préciser que, auparavant, soit le 4 juillet 1917,
le conseil s'était radicalement opposé à la loi de la cons-
cription. >

Ecoutons-les: “‘Attendu que le Gouvernement et le
Parlement actuel n’existent plus, constitutionnellement,
depuis Ie 21 septembre 1916. Attendu qu’ils détiennent leurs
présents pouvoirs du Gouvernement Impérial, et non du
peuple du Canada, et que conséquemment, ces pouvoirs ne
doivent pas, et ne peuvent pas, dépasser les bornes de
l’administration des affaires ordinaires du pays et de la
poursuite des affaires commencées avant le 21 septembre
1916, mais sans aller au-delà des limites qu’avaient atteintes
ces affaires le 21 septembre 1916. Considérant quela loi de la
conscription, proposée par Sir R.L. Borden, sous le nom de
“Bill du Service Militaire, no 75’ a) N’est pas une simple
mesure administrative mais une mesure constitutionnelle,
qui change au suprême degré le statut du Canada dans
l’Empire, en ce qu’il décrète l'impôt du sang et reconnaît,
par une loi statutaire, l’obligation pour le Canada comme
nation, et pour ses citoyens individuellement, de contribuer,
de leurs deniers et de Jeur vie aux guerres del'Angleterre. b)
N'est pas une mesure pour la poursuite d’une affaire com-
mencée avant le 21 septembre 1916, dans les limites
qu’avaient atteintes cette affaire le 21 septembre 1916, le Pre-
mier Ministre, Son Gouvernementet leurs partisans, ayant
toujours affirmé et promis, jusqu’à l’éclosion de la loi de la
conscription, qu’il n’y aurait jamais de conscription. Con-
sidérant que de passer cette loi sans consulter le peuple du
Canada, ce serait voler au peuple du Canada sa liberté et ses
prérogatives qui sont la base même de notre édifice cons-
titutionnel. Que ce conseil est opposé à la passation de cette
loi avant qu’elle ait reçu l’approbation du peuple du Canada’
par voie de référendum”. }

Problémes spécifiques

Une résolution en date du 9 février 1942 nous expose de
façon spécifique les problèmes auxquels doit faire face
l’agriculture: ‘“Considérant que la loi de notre mobilisation
actuelle est de nature à enlever à la terre une main-d’oeuvre
absolumeïit nécessaire à maintenir dans notre province la
production alimentaire pour le besoin de nos armées. Con-
sidérant que la main-d’oeuvre se fait tellement rare qu’elle
ne suffit pas aux travaux actuels: tels que charroyage des
engrais de ferme, coupage et fendage du bois, taillage des
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Anne-Marie Daigneauit
ESTHÉTIQUE ANNE-MARIE
747 rue Saint-Jacques,
Saint-Joan 346-7433

—ÀVOTRE SERVICE—

AndréDalgneault

CLINIQUE AUTO ANDRÉ
736 rue Saint-Jacques,

Saint-Jean, 347-9573

soins à apporter aux troupeaux, soins nombreux à ce
moment de l’année. Considérant qu’il convient de porter à
votre connaissance qu’une partie de la main-d’oeuvre qui
travaillait sur les fermes, se transporte dans les usines de
munition, faisant un salaire de $4, $5, $6 par jour ce quifait
que les cultivateurs sont dans I'impossibilité de lutter contre
telle concurrence,à causedesprix de vente deleursproduits $
et de la fixation des prix des produits. Considérant que la
substitution des citadins inaptes pour l’armée ou l’industrie,
aux travailleurs de sol que l’armée arrache 4 la terre n'est
aucun résultat pratique pour l’agriculture. Il est résolu
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unanimement que le conseil de Saint-Valentin prie le
gouvernementfédéral de donner une attention toute spéciale
à ce problème d'importance nationale en faisant une législa-

È
E

tion qui assurera le maintien sur la terre des catégories de ©
travailleurs telles que ci-haut mentionnées, dont le travail
est essentiel au développement et à l'accroissement de
l’agriculture”.

Pas de résultats

Cette démarche ne semble pas avoir obtenu de résultats
puisque le 13 juillet 1942 le conseil récidive avec une solution
de compromis: ‘Que des demandes soient faites au
Ministère de la Défense Nationale afin d'obtenir que les
appels pour le service militaire quant à ce qui concerne les

:fils de cultivateurs soient discontinués pendant la période de
récoltes”.

\

Entretien des routes

Ce n'est pas sans raison que le conseil de Saint-Valentin
“adresse une demande au Ministère de l’Agriculture le 6
février 1911 pour que soit donnée une conférence sur les bons
chemins. De tout temps le conseila été l’objet de nombreuses
plaintes, vu le mauvais état des routes. Un exemple parmi
tant d'autres: Le 2 avril 1917, M. Odilon Langevin, faisant sa
tournée pour distribuer le courrier, a subi ‘des dommages
considérables pour perte de temps et aussi dommages causés
à son cheval”’. Ses réclamations se détaillent commesuit:
‘““cheval estropié aux jarrets, au talon, aux-reins soit une
infirmité permanente du cheval qui diminue sa valeur de
$250 dollars, frais du vétérinaire, $32 dollars, louer un cheval,
$37 dollars”. M. Langevin exigeait $317 dollars, l'affaire
tourne en procès perdu par le conseil qui finalement doit
débourser $671.55 dollars.

Hommage
à tous

es

Québécois

TRELABLAY Les produits de ciment

Tremblay Inc.
800 Boul. Industriel, Saint-Jean

861—6766/1 Montréal

OQ

©6° TEL: 346—4481/2 saint-lean

Manufacturier de tuyaux de béton

Jacques Tremblay président 

Ë=
©

e
u
r
af

‘a
ro

=
2=
—

—_
—

—

2



à
B
a
r
s
c
e
T
a

co
le
,
le
m
a
r
d
i
17

« Saint-Valentin
 

18
80

ju
in

Mendiants

En 1894, le conseil de Saint-Valentin, suite à une lettre de
M. Lareau, maire de la municipalité de la paroisse de Saint-
Bernard de Lacolle ‘“priant ce conseil de voter quelqu’argent

ur aider à la subsistance de Édouard Latour, mendiant
ien connu de tous les contribuables de cette municipalité”,

 votait 2 piastres par mois et ce pour la période de l'hiver. Le
tb 12 juin 1933, on entend un autre son de cloche: ‘‘Il est résolu
S d’interdir à toute personne, dans les limites de Saint-Valentin
© d’y recevoir ou faire venir aucune personne ne pouvant sub-
5 venir à sa subsistance sous peine d’être tenue responsable
= personnellement de l’entretien de ces personnes”. Et le 8

Q

U

avril 1940: “Que des affiches soient placées à l’entrée du
= chemin. indiquant que les mendiants ne soient pas admis

dans la paroisse de Saint-Valentin.”

; Vente du pain

@ Le 13 novembre 1909 entrait en vigueur un règlement
& régissant la vente du pain: ‘“Que le poids du pain fait pour
& être vendu dansla municipalité de Saint-Valentin doit être à
g l’avenir de 3 Ibs pour les demi-pains et 6 Ibs pour les gros
2 pains’. Dans le mêmeordre d’idée, le conseil nommaitle 3
© octobre 1910 M. Alphée Guay inspecteur pour le poids du pain
Es en vente dans cette paroisse.

‘8
0,
L
E

5 ‘Du vendredi au lundi

= Le 2 mai 1902, le conseil de Saint-Valentin décidait de tenir
© ses réunions le premier lundi de chaque mois et non plus le

vendredi, ‘‘sur demande par écrit du curé de cette paroisse
alléguant pour des raisons données dans une lettre produite
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Autres temps, autres moeurs!
devant ce conseil que le vendredi, journée fixée pour les
sessions de ce conseil n’est pas convenable ni favorable pour
ses séances à cause des communions réparatrices en
l'Honneur du Sacré-Coeur qui se font en si grand nombre ce
jour-là". :

LesElections

Les moeurs électorales de l’époque présentaient certaines
particularités intéressantes à relever. D'abord lorsque
lusieurs candidats briguaient un même poste (on n’avait

oin que d’un proposeur et d’un secondeur pour se
présenter) l’élection durait tant qu’il ne s’écoulait pas une
heure entre l’enregistrement des voix. Une fois tous les pos-
tes de conseillers comblés, ces-derniers élisaient entre eux le
maire. Lorsqu’un conseiller démissionnait, les autres con-
seillers en poste choisissaient son remplaçant.

C’est ainsi qu’en 1921, Eddy Quintan apprend par lettre sa
nomination au poste de conseiller. De même en 1924, Gilbert
A. Langlois démissionnant de son poste de maire est rem-
placé par Télesphore Langlois, ce dernier n'étant pas même
conseiller.
On procédait à l’élection au mois de janvier de chaque

année, tous les postes n'étant pas ouverts. L'élection se
faisait au vote ouvert. Ce n’est que le 23 juin 1924 qu’à Saint-
Valentin on décide de procéder au scrutin secret. Et c’est le 7
février 1949 que cette municipalité décide de numéroter les
sièges de ses conseillers. Annie MERCIER

Les 29 maires
1- 1845: M. Joseph Bissonnette
2- 1855 à 18...: M.Pierre Adjuteur Zéphirin Girardin
3- 1860 à 1863: M. Pierre Dozois }
4-1863 4 18..: M. Jean-Baptiste Bissonnette
5- 1867 à 1868: M. Pierre Adjuteur Zéphirin Girardin
6- 1868 à 1878: 227
7-1878 à 18..: M. Cyrille Hébert
8- 1882 à 1884: M. Lucien Isaïe Boissonneault
9- 1884 à 1887: M. Ambroise Messier

10- 1887 à 1889: M. Joseph Bissonnette, fils
11- 1889 à 1893: 229
12- 1893 à 1895: M. Wilfrid Clément
13- 1896: M. Marcel Boivin. Il démissionne le 6

juillet 1896, parce qu’il devient
aubergiste. Xiste Girard le remplace.

14- 1897, 1898: M. Xiste Girard. Il est remplacé le 23
décembre 1898 par M. Émilien
Grégoire.

15- 1899 à 1904 : M. Emilien Grégoire, père
16- 1905: M. Gilbert Paquette
17- 1906 à 1910: M. Narcisse Lanciault
18- 1911: M. Delphis Grégoire
19-1912: M. Xavier Girard
20-1913: M. Casimir Nolin
21- 1914 à 1916: M. Jules Trahan
22- 1917, 1918: M.Alexis Grégoire
23- 1919 à avril 1924: M. Gilbert A. Langlois
24- 1924 à 1936: M. Télesphore Langlois
25- 1937 à 1948: M.Victor Béchard
26- 1949 4 1960: M. Marcel Hébert
27-1961 amai 1964: M. Émilien Langevin
28- mai 1967 a
novembre 1979: M. Hubert Hébert
29- novembre 1979
a..: M. Robert Hébert
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Dans les années '30

Contre juifs et communistes!
Dans les procès-verbaux

du conseil de Saint-Valentin,
on retrouve deux résolutions
illustrant bien deux ten-
dances répandues à travers
la province de Québec dans
les années trente, soit
l’antisémitisme et l’anti-
communisme.

Juifs

Lors de sa réunion du 11
décembre 1933, le conseil se
prononce: ‘‘Considérant
qu’un comité juif disposant
de forts capitaux s’est formé
à Bruxelles dans le but de
faire immigrer en Amérique

 

Électricité

Téléphone

the “Bell

les chemins p

lettre.” :

Citerne

milieu du village”. 

Quelques dates

Le 19 août 1927, le conseil de Saint-Valentin décidait
de l'implantation de l’électricité dansleslimites de la

- municipalité, ‘‘aux fins d’éclairage, de chauffage,
d'énergie motrice et autres’”’. Un contrat intervenait
avec la ‘‘Southern Canada Power Company Limited”.
Six lampes vont éclairerle village et les abonnés ont à
payer une charge fixe mensuellede un dollar.

A une réunion du 10 juillet 1935: “Que ce conseil
accorde l’application faite en date du 17 avril 1935 par

Telephone Company of Canada”pour
l’érection et lemaintien de poteaux de téléphone sur

ublics de cette municipalité et ce aux
endroits indiqués sur le plan soumis avec la susdite

À une réunion du 9 octobre 1951: Attendu que le
conseil municipal veut protéger les propriétés contre
l’incendie, il est proposé par M. René Dagenais, ap-
puyé par M. Roland Thérien d’installer une citerne au  
 

Archives dans un coffre

À l’épreuvede la vermine
“Que M. Émilien Grégoire

soit autorisé à faire faire et
acquérir un coffre à
l’épreuvede la vermine pour
y «déposer les divers
documents appartenant à ce
conseil”. .

C’est peut-être cette réso-
lution en date du 5 juillet 1901
adoptée par le conseil
municipal de Saint-Valentin

qui nous permet aujourd’hui
de retracer quelques-uns des
événements qui ont marqué
ce petit coin de notre région
presqu’inexploré. Inutile de
s’étendre sur l’importance
capitale que revêt dans l’his-
toire d’un peuple la conser-
vation des archives. Sans
elles, remonter dansle passé
représente un défi dur à
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et particulièrement au
Canada et en Argentine des
centaines de milliers de
Juifs que l'Allemagne juge
indésirables. Considérant
que parmi ces immigrants
sé trouve une forte propor-
tion de communistes et
d'anti-chrétiens. Consi-
dérant qu’il est prouvé que
danstous les pays et dans le
notre un grand nombre de
chefs communistes se
recrute chez les Juifs. Consi-
dérant que notre pays doit
rester chrétien et tout faire
pour détruire les ferments
communistes. Considérant
que ces chômeurs étrangers
seraient une nouvelle charge
mise sur les épaules des
contribuables canadiens.

Considérant que pour tou-
tes ces raisons l’Argentine a
refusé d’ouvrir ses portes à
cette immigration, les con-
seillers de cette municipalité
prient le gouvernement du
Canada de tenir les frontiè-
res de notre pays stric-
tement fermées à toute
immigration non chrétienne
et à toute immigration d’où
qu’elle vienne.

Menace du communisme

Le conseil déclare le 8
mars 1937: ‘Considérant que
la menace des doctrines
communistes s’étend à tout
le Canada. Considérant que

relever.

Dans le cas de Saint-
Valentin, on se trouve en
face d’une situation bien
particulière, les limites de
son territoire ayant consi-
dérablement changé au
cours des années. À la fin de
1898 par exemple, on assiste
au démembrement - de la
municipalité de Saint-Valen-
tin et à l’érection de la
municipalité de Saint-Paul-
de-l’Île-aux-Noix.

Le partage des biens entre
ces deux municipalités a
occasionné bien des maux de
tête aux édiles municipaux
de l’époque. Le secrétaire-
trésorier de Saint-Valentin,
M. Ambroise Messier,
refusant de remettre les
papiers en sa possession, le
conseil décide d'entre-
prendre des procédures judi-
ciaires. Le tout semble
cependant s’être réglé à
l’amiable entre les deux con-
seils, chaque conseil délé-
guant deux de leurs mem-
bres pour entreprendre les

“ négociations.

Pour Saint-Valentin, on
retrouve M. Émilien
Grégoire, maire, et M.
Étienne Langevin. Pour
Saint-Paul, M. Xiste Girard,
maire (il avait été maire dé
Saint-Valentin de 1896 à la
fin de 1898) et M. Avila
Tremblay.

On comprend alors pour-
quoi aujourd’hui des ar-
chives de Saint-Valentin se
retrouvent a Saint-Paul-de-
l’Île-aux-Noix.

Annie MERCIER

la propagande secrète et
publique du Communisme
russe vise au renversement
de l’ordre et des gouver-
nements établis. Con-
sidérant que cette propa-
gande se fait au moyen
d'écoles libres, de clubs,
d'associations masculines et
féminines, de journaux, etc.
Considérant que depuis
l’abrogation de l’article 98
du code criminel, le Com-
munisme a étendu son
champ d'activités et est
devenu une mence réelle
pour l'autorité établie, la
municipalité de Saint-Valen-
tin demande unanimement
au gouvernement fédéral et
le prie d'inscrire dans les
status au code criminel, un
texte de loi déclarant hors la
lôi le communisme
moscoutaire, empêchant la
diffusion écrite et parlée de
cette doctrine néfaste, sous
quelque nom ou affabulation
dontelle se couvre.”

PIRELLI

KELLY

ESCOMPTESs sur MICHELIN =

B.F. GOODRICH T/A =

GOOD YEAR -

ANDRE TOUCHETTE

GrandPrixss{RF
6, rue Léonard, Iberville Tel.:

  

  

   

<<HOMMAGE
A TOUS LES

QUEBECOIS   
  

  
“Quele 24 juin.
soit une journée

remplie de fraternité
et de réjouissances

collectives”
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Jacques Beauséjour
député d’Iberville

à l’assemblée nationale
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HOMMAGE AUX

     

       QUÉBÉCOIS   
   

271-2471 - Montréal

  

Hommage

aux Québécois

AMEUBLEMENT
PHILIPPE OUELLET INC
27. SAUNT-CHARLES. SAUNT-EAN,
347-8344. MONTREAL: ¢S8-0608

: 866-8220

  



I Saint-Athanase

28 maires
La municipalité de Saint-Athanase existe depuis 1855, mais

le plus vieux ‘livre des minutes” est celui du conseil
; Municipal élu au début de 1866. Il commenceavecla réunion
du 16 janvier 1866.
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Comme pour la plupart des réunions des conseils de
5 municipalités rurales, on y trouve des ‘‘résolutions’’ au sujet
@ de la réparation des routes et des ponts, de l'inspection des
— chemins et de la distribution des permis de “vente de

- © liqueurs spiritueuses, vineuses et fermentées”’. On y discute
Æ aussi des cours d’eau municipaux.

Z On peut lire un bon compte-rendu de ces réunions(depuis
© 1866) dans ‘‘Monographie d'Iberville sur le Richelieu”
= d'YvonneLabelle (1959).

2 .
= Les maires
©

= Doody. Denis 1855-1856
© Bissonnette, J.-Bte 1856-1860
2 Lalanne, Jos 1860-1861
a, Bissonnette, J.-Bte 1861-1864
% Messier, J.-Bte 1864-1866
= Tremblay, Côme 1866-1868
= Martin, William 1868-1870

‘a Choinière, Aug. 1870-1872
© Meunier, Félix 1872-1878

Dupuis, Louis, 1878-1882
Normandin, Narcisse 1882-1891
Dupuis, Ls. 1891-1894
Choinière, Godfroi 1894-1897
Denicourt, Flavien 1897-1898
Bessette, Dosithée 1898-1903
Arcand, Ch. 1903-1915
Bessette, S. Henri 1915 janv.-juin
Houle, Jos 1915-1916
Bessette. Phil. 1916-1917

Bessette. Dosithée 1917-1919
Bessette, S-Henri 1919-1923
Davignon, Achille 1923-1929
Boucher, Jos-Aimé 1929-1933
Racicot. Armand 1933-1936
Boucher, Osias 1936-1949
Roman. Omer 1949-1951
Kelly. Ls. 1951-1979
Bessette, Martial 1979

Ville de

Saint-Luc

EDOUARD BONALDO

Fair

ROBERT VALLÉE
conseiller _

JEAN-PAUL LÉTOURNEAU
conseiller

 

VINCENT POULIN
conseiller

AA
GILLES DOLBEC

conseiller ___. conseiller - »-

182 boul. St-Joseph, el once

Faso

Saint-Jean, Québec dre=
{à côté de Canadian Tire)

348-8126

= ete ne, @sCIUS « te” 

 

Hommage

à tousles

Québécois

à l’occasion de

la Saint-Jean Baptiste

 

 

Hommage
aux

Québécois

pour

la Saint-Jean Baptiste

BOULANGERIE IDÉALE
Bernard Gousy, prop.

100, rue Jacques-Cartier sud, Saint-Jean, 346-9526 

 

pourla ~

Hommage

Saint-Jean Baptiste

MOTO LUIGI

à tous les

MONDORLTÉE

312, rue Champlain, Saint-Jean, 348-4343

Québécois

785, rue Mercier, Iberville, 347-5321     

“Que le 24 juin soit
pour tous

les québécois
une journéede joie

“et de réjouissances
collectives”

... ROBERTLAVIOLETTE _YVON LEBEAU.. .. . ....
Ca cv ae 3 tu - -CONGGIllEr << \
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GARAGE GINGRASINC.
 T89, 2e rue, Iberville

Tél.: 347-7515- 6 - Saint-Jean

658-8991 - Montréal
DÉPOSITAIRE AUTORISÉ

sdedededededededrdrdeddrdard

HOMMAGE
À TOUS

CAMIONS
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Les autorités municipales désirent offrir |
leurs meilleurs voeux à toute
la population à l’occasion des

fêtes de la Saint-Jean

Nous rendons
hommage:

ob ~ atousles
- Québécois

 

 

 
   

Léo Fortin, C.D., |

; maire

“ ASPHALTE |
BÉTON :
EXCAVATION

PIERRES ’

Hommage
a tous -

lès

Québécois

; à l’occasion

des fêtes

~ de la
346-4441 805, 2e rue, Iberville

 

1331 BERNIER ST-LUC
—

TÉL:348-4424  Saint-Jean

LIMITÉE

à l’occasion de la

Saint-Jean Baptiste

Nous vous offrons
tous nos |

remerciements et

ous nos voeux

 

Hommage

a tous les

Québécois

a l'occasion

de la féte nationale

+

| Joyeuse
Fête
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